
100 000 km
Garantie globale limitée††

Véhicule officiel de la LNH

hyundaicanada.com

Louez◊± la Preferred auto IVT pour :

75 $

25 288 $

48pour

ELANTRA 2023

mois (208 semaines) 
avec acompte de 1 695 $◊

par semaine

Prix au 
comptant‡

Caractéristiques clés: 
• Assistance à l’évitement de collision 
 transversale arrière
• Alerte de sortie sécuritaire et assistance 
 à l’évitement de collision dans les angles morts
• Volant chauffant gainé de cuir

Balayez le code QR pour en 
savoir plus sur l’ELANTRA 2023 et
commandez la vôtre aujourd’hui.

Des véhicules arrivent chaque jour.*

Commandez le vôtre aujourd’hui !

VOTRE JOURNAL COMPLET À L’INTÉRIEUR
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Véhicule officiel de la LNH

hyundaicanada.com

◊Offres de location sur approbation du crédit des Services financiers Hyundai pour : ELANTRA Preferred auto IVT 2023 / TUCSON Preferred 2,5 L à trac. int. 2024 / KONA Preferred 2,0 L 2024 à trac. int. / VENUE Preferred IVT 
2023 à un taux annuel de 7,49 % / 8,99 % / 8,99 % / 8,49 %. Obligation totale de 17 298 $ / 24 175 $ / 22 287 $ / 17 109 $. 208 / 208 / 208 / 208 versements hebdomadaires de 75 $ / 105 $ / 95 $ / 75 $ pendant 48 / 48 / 48 / 48 mois 
sur contrat de location à montant fixe. Acompte initial de 1 695 $ / 2 395 $ / 2 495 $ / 1 495 $ et paiement de la première mensualité requis. L’offre ne peut être transférée ni cédée. Aucun échange de véhicule requis. Limite de 
16 000 km par année; 12 ¢ par kilomètre excédentaire. Les offres de location comprennent les frais de livraison et de destination de 1 775 $ / 1 925 $ / 1 925 $ / 1 925 $ et des frais de 115 $ (taxe de 15 $ sur les pneus et taxe de 100 $ 
sur le climatiseur) et les frais du concessionnaire de 599 $. Frais d’enregistrement, d’assurance, d’immatriculation, RDPRM et toutes les taxes applicables en sus. ‡Prix au comptant de 25 288 $ / 37 088 $ / 33 388 $ / 25 338 $ offert 

sur ces modèles neufs en stock : ELANTRA Preferred auto IVT 2023 / TUCSON Preferred 2,5 L à trac. int. 2024 / KONA Preferred 2,0 L 2024 à trac. int. / VENUE Preferred IVT 2023. Les frais de 115 $ (taxe de 15 $ sur les pneus et taxe de 100 $ sur le climatiseur sur les modèles dotés d’un 
climatiseur), les frais de livraison et de destination de 1 775 $ / 1 925 $ / 1 925 $ / 1 925 $ et les frais du concessionnaire de 599 $ sont inclus. Frais d’enregistrement, d’assurance, d’immatriculation, RDPRM (maximum 76 $) et toutes les taxes applicables en sus. ±Offre valide pour une durée 
limitée et sous réserve de changement ou d’annulation sans préavis. Couleur du véhicule sous réserve de sa disponibilité. Les frais de livraison et de destination comprennent les frais de transport et de préparation et un réservoir plein de carburant. Le concessionnaire peut vendre 
à prix moindre. Les stocks sont limités, le concessionnaire pourrait devoir commander le véhicule. L’offre ne peut être transférée ni cédée. Aucun échange de véhicule requis. Visitez www.hyundaicanada.com ou un concessionnaire pour tous les détails. ††La garantie globale limitée 
de Hyundai couvre la plupart des pièces du véhicule contre les défauts de fabrication, sous réserve du respect des conditions normales d’utilisation et d’entretien. MC/MDLes noms, logos, noms de produits, noms des caractéristiques, images et slogans Hyundai sont des marques de 
commerce appartenant à (ou utilisées sous licence par) Hyundai Auto Canada Corp. Toutes les autres marques et appellations commerciales sont la propriété de leurs détenteurs respectifs. *La disponibilité des véhicules varie selon le modèle. NHL, l’emblème NHL, LNH, et l’emblème 
LNH sont des marques de commerce déposées de la Ligue nationale de hockey. Les marques de la LNH et celles des équipes appartiennent à la LNH et à ses équipes. © LNH 2023. Tous droits réservés. AJLNH et le logo de l’AJLNH sont des marques de commerce de l’Association des 
joueurs de la Ligue nationale de hockey. © AJLNH. Tous droits réservés.

100 000 km
Garantie globale limitée††

Louez◊± le Preferred IVT pour :

75 $

25 338 $

48pour

VENUE 2023

mois (208 semaines) 
avec acompte de 1 495 $◊

par semaine

Prix au 
comptant‡

Caractéristiques clés : 
• Longerons de toit
• Rangement central au plafond 
• Écran tactile de 8,0 pouces avec Apple CarPlayMC

et Android AutoMC

Balayez le code QR pour en 
savoir plus sur le VENUE 2023 et
commandez le vôtre aujourd’hui.

Balayez le code QR pour en 
savoir plus sur le TUCSON 2024 et
commandez le vôtre aujourd’hui.

Balayez le code QR pour en 
savoir plus sur le KONA 2024 et
commandez le vôtre aujourd’hui.

Louez◊± le Preferred 2,5 L à trac. int. pour :

105 $

37 088 $

48pour

TUCSON 2024

mois (208 semaines) 
avec acompte de 2 395 $◊

par semaine

Prix au 
comptant‡

Caractéristiques clés: 
• Alerte de sortie sécuritaire
• Assistance à l’évitement de collision 
 dans les angles morts
• Capacité de remorquage jusqu’à 3 500 lb

Louez◊± le Preferred 2,0 L à trac. int. pour :

95 $

33 388 $

48pour

KONA 2024

mois (208 semaines) 
avec acompte de 2 495 $◊

par semaine

Prix au 
comptant‡

Caractéristiques clés : 
• Alerte de collision dans l’angle mort 
• Volant chauffant
• Assistance à l’évitement de collision 
 transversale arrière

Des véhicules arrivent chaque jour.*

Commandez le vôtre aujourd’hui !
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Un vent 
de déception

   pages 4-5

Elle accouche dans 
un stationnement 
de Sept-Îles
page 3

À LIRE

Les nouveaux 
terrains de tennis 
vandalisés
page 36

Mairie : 
les candidatures 
se multiplient
page 7

CHRISTIAN TRUCHON 
Courtier immobilier agréé 

418 964-6435 

MÉLANIE TRUCHON 
Courtier immobilier 

418 965-7364 

CAROLINE TRUCHON 
Courtier immobilier 

418 965-7344
161, rue du Père-Divet, Sept-Îles | Franchisé indépendant et autonome de RE/MAX Québec

DISTINCTION

Martial Lévesque 
Courtier immobilier 
418 409-4524 

CONTACTEZ-MOI POUR L’ACHAT OU LA VENTE DE VOTRE MAISON   |   SEULE AGENCE IMMOBILIÈRE LOCALE  •  ROYAL LEPAGE-PERFECTION.CA 

Joannie Riverin 
Courtier immobilier 

418 409-0902 

André Lessard 
Courtier immobilier 

418 965-0567

289, Cartier,  
maison avec revenu, prix compétitif.

666, Gamache centre-ville, 
besoin d'une mise à jour. 

564, Évangéline   
Maison en ville pour investisseur  

ou bricoleur. 

 
Terre au Canton Arnaud 

Terrain disponible pour construction de 
votre maison. 

 

NOUVEAU

Jean Mallet,  
 denturologue

 Christian Ouellet,  
chirurgien dentiste

 Dominic-Mathieu Duret,  
chirurgien dentiste

Cynthia Fournier,  
chirurgienne dentiste

Tamara Germain Gauvin,  
chirurgienne dentiste

 Érika Scanlan,  
chirurgienne dentiste

William Dumas,  
chirurgien dentiste

128, Régnault, suite 202, Sept-Îles I 418 968-9777      2, rue Elie-Rochefort, Port-Cartier I 418 766-2242 
rendezvous@sourireeclatant.com

• Restaurations céramiques CEREC 
• Service de parodontie et soins des gencives 
• Chirurgie, anesthésie générale 
• Radiographie numérique 3D 

• Dentisterie familiale complète 
• Prothèses dentaires fixes ou amovibles 
• Service d’orthodontie et Invisalign 
• Service d’implantologie

lenord-cotier.com • vol. 17 n° 32 • Le mercredi 11 octobre 2023 • 40 pages
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Fanny Deroy et Peter 
Harrisson, de Port-Cartier, 
ont toute une histoire à 
raconter pour la naissance 
de leur troisième enfant. 
Eva s’est pointé le bout du 
nez, dans le stationnement 
d’Atelier Laforge à Sept-Îles, 
à l’intérieur de l’ambulance.

Sylvain Turcotte

Après s’être présentée à l’Hô-
pital de Sept-Îles dans la nuit 
de lundi à mardi, la semaine 
dernière, la maman, alors 
enceinte de 39 semaines 
et 5 jours, est retournée à 
la maison. Elle n’est dilatée 
que de trois centimètres et 
les contractions ne sont pas 
régulières.

Le mardi 3 octobre, sur 
l’heure du dîner, les dou-
leurs reviennent et Fanny 
Deroy rappelle le service de 
santé. Ce ne sera pas pour 
tout de suite. Elle prend un 
bain et va marcher avec son 
conjoint dans les sentiers de 
la Taïga, avant de prendre la 
route pour Sept-Îles.

En chemin, les douleurs 
s’intensifient. « Rendue à 
Brochu, je sentais que ça 
poussait », conte-t-elle. Plus 
loin, comble de malheur, 
la lumière du chantier de 
construction au pont de la 
rivière Rapide est rouge. 
Fanny vient de crever ses 
eaux, elle crie de plus en 
plus fort. Son conjoint 
appelle le 911, et le point de 
rencontre pour l’ambulance 
sera Atelier Laforge.

Fanny Deroy est prise en 
charge par les paramédicaux 
qui l’installe sur une civière. 
Peter Harrisson prend la 
direction de l’hôpital, mais 
l’ambulance ne suivra pas… 
tout de suite. Dans le temps 
de le dire, la tête du bébé 
sort, deux poussées, et Eva 
naît en trente secondes, à 
16h08. C’est rendu à l’hô-
pital que Peter s’est fait dire 
par une infirmière « félicita-
tions! ». Il venait d’apprendre 
ce qui s’était passé.

« Ça s’est bien passé malgré 
tout. Le bébé se porte 
bien », de dire la maman, 

vingt-quatre heures après 
la naissance d’Eva, et sur le 
point de rentrer à la maison, 
avec sa princesse, pour aller 
rejoindre ses deux fils, âgés 
de 10 et 14 ans.

Le bébé aurait aussi bien 
pu naître sur le bord de la 
route. « La petite aurait pu 
être en détresse respiratoire. 
Je devais rester concentrer 
sur la route, pendant que 
ma blonde était stressée et 
criait », mentionne le papa.

L’histoire, « traumatisante », 
s’est bien terminée. « On va 
s’en rappeler et on pourra 
raconter ça à Eva quand 
elle sera en mesure de 
comprendre », de dire les 
parents. « Elle est née à côté 
d’un Can-Am », ajoutent-ils, 
au grand bonheur de son 
papa. Fanny Deroy et Peter 
Harrisson n’avaient que de 
bons mots à l’endroit des 
paramédicaux. « Ils étaient 
fébriles, et un peu paniqués, 
mais, sérieux, ils ont très bien 
fait ça. Ils étaient contents. »

Une paye en soi

L’histoire est tout aussi 
intéressante pour les para-
médicaux qui ont participé 
à l’intervention, le chef aux 
opérations régionales – 
Côte-Nord Est, Sébastien 
Canuel, ainsi que Natacha 
Roy et Samuel Mercier.

« C’est un événement extrê-
mement positif. Ça fait 
changement du quotidien », 
raconte M. Canuel, venu 
prêter main-forte à ses col-
lègues.

Après la vérification des 
signaux de base, il s’apprê-
tait à quitter le stationne-
ment d’Atelier Laforge au 
volant de l’ambulance, avec 
les deux paramédicaux à l’ar-
rière, quand l’accouchement 
s’est fait. « Un bébé tout rose. 
Elle a surpris tout le monde. 
Ça s’est fait comme dans les 
livres », mentionne le chef 
aux opérations.

Si les paramédicaux sont 
formés pour de pareilles 
situations, il est rare que ce 
genre d’événement se pro-

duise pour eux.

Ils savaient à quoi s’attendre 
quand la carte d’appel est 
entrée et que ça allait rapide-
ment se passer, puisque les 
contractions étaient rappro-
chées. « Tout le monde était 
préparé, un travail mental. 
La rapidité a fait qu’on n’a 
pas eu le temps de penser, 
ça s’est fait instinctivement », 
ajoute M. Canuel.

Pour lui, c’était la deuxième 
fois en 21 ans de métier 

pour un accouchement. Pour 
Natacha Roy, c’était prati-
quement une troisième nais-
sance sous ses yeux, dans 
le cadre de ses fonctions 
(une fois, le bébé venait de 
naître), et une première pour 
Samuel Mercier.

Vingt-quatre heures après 
cette belle histoire, la fébri-
lité était encore palpable 
chez les trois membres de 
Paraxion. « Tu surfes sur la 
vague quelques jours. C’est 
un peu pour quoi on fait ce 

métier, c’est une paye en soi. 
On est encore fébrile. Avec 
cette finalité positive, c’est 
valorisant », conclut Sébas-
tien Canuel.

Deux semaines plus tôt, soit 
le 20 septembre, la Septi-
lienne Marie-Ève Duguay 
avait donné naissance à 
son petit William, dans son 
salon, juste avant l’arrivée 
des paramédicaux. Le bébé, 
le deuxième de la maman, 
était plutôt attendu le 30 
septembre. 

Bébé Eva, ses parents Fanny Deroy et Peter Harrisson, entourés des paramédicaux Samuel Mercier, Natacha Roy et 
Sébastien Canuel, qui ont participé à l’accouchement dans le stationnement d’Atelier Laforge à Sept-Îles.
 Photo courtoisie

Un accouchement dans le stationnement 
d’Atelier Laforge
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Le vent a empêché le navire de 
345  mètres de long d’accoster, le 
3 octobre.

« J’étais très déçue et ça m’a fait de 
la peine, mais ce n’est qu’un ren-
dez-vous reporté. Je vais revenir 
l’an prochain, je vous le promets », 
affirme Mme Paquette.

Les astres étaient alignés pour cette 
visite du Queen Mary 2, qui tombait 
presque 10 ans jour pour jour après 
la rencontre sur l’océan entre Mylène 
Paquette et le navire.

Elle trouve une certaine ironie dans 
le fait que la météo a encore eu un 
impact sur sa relation avec le paque-
bot. En 2013, lors de sa traversée, 
c’est en raison des dommages 
causés par l’ouragan Humberto au 

Hermel, que le Queen Mary s’était 
déplacé pour aller rejoindre l’aventu-
rière. Pour leur réunion 10  ans plus 
tard, c’est le vent qui leur a joué un 
tour. 

Humains en vue

Le 27  septembre 2013, après 
83  jours en mer sans voir aucun 
être humain, à bord du Hermel, elle 
rencontre le Queen Mary  2 et ses 
quelque 6 300 passagers.

« C’est incroyable ce moment. C’est, 
encore aujourd’hui, le moment le 
plus émouvant de toute ma vie », dit-
elle sans hésitation.

Elle venait d’affronter l’ouragan 
Humberto avec ses vagues de quatre 
mètres et elle se préparait à affronter 
une autre tempête. C’est entre ses 
deux événements que le Queen 
Mary 2 a modifié sa route pour croi-
ser Mylène Paquette.

Lors de cette visite de courtoisie, les 
membres d’équipage lui ont remis 
quelques sucreries, du café et du 
chocolat, en plus de ballots étanches.

L’événement a attiré l’attention des 

médias des deux côtés de l’Atlan-
tique, entraînant une véritable vague 
d’amour à son endroit.

Le Hermel et ses enfants

Même si elle n’a pas pu monter 
à bord du Queen Mary, elle a pu 
renouer avec le Hermel. Son bateau 
est exposé dans le club nautique de 
Sept-Îles.

Ce fut particulièrement émotif pour 
Mylène Paquette, parce qu’elle a pu 
présenter l’embarcation pour la pre-
mière fois à ses deux jeunes enfants.

« Mon petit bonhomme de quatre 
ans a pu monter à bord. Il sentait 
que c’était solennel. Je pense qu’il a 
compris un peu ce que j’ai fait [la tra-
versée de l’océan Atlantique, seule à 
la rame] en regardant les images du 
livre et les vidéos qu’il y a », dit-elle.

Acquis par le Port de Sept-Îles, le 
Hermel est toujours ici 10  ans plus 
tard. Mylène Paquette se réjouit que 
son navire soit à la vue de tous et que 
son histoire continue d’être racontée 
aux visiteurs.

« C’est incroyable que 10  ans plus 
tard, il y ait des gens qui m’écrivent 
encore pour me demander où est 
situé le Hermel, ou qui me disent 
qu’ils sont allés le voir », affirme-t-elle. 
Elle trouve également approprié que 
son navire soit situé dans une ville où 

l’activité maritime est omniprésente.

Un Balado

Dans le cadre du 10e  anniversaire 
de sa traversée, Mylène Paquette 
lancera un balado le 12 novembre : 
Méandres (Les dessous d’une traver-
sée). Il contient des extraits inédits 
de l’équipe au sol et des difficultés 
qu’elle a dû affronter.

Rencontre manquée avec le Queen Mary 2 

On se revoit en 2024, dit 
Mylène Paquette

La déception était grande pour 
Mylène Paquette qui n’a pu monter 
à bord du Queen Mary 2 à Sept-Îles 
et ainsi commémorer les 10  ans 
de sa célèbre rencontre avec le 
paquebot.

Vincent Rioux-Berrouard  
vberrouard@lenord-cotier.com

(VB) Les Septiliens n’ont pas pu 
admirer le Queen Mary 2 au quai 
des croisières, le 3 octobre.

Le capitaine a tenté à deux reprises 
de venir accoster avec son navire, 
mais sans succès. Il a donc pris la 
décision de quitter. Ce sont les 
conditions météorologiques et l’am-
pleur du navire qui ont empêché 
d’accoster.

« Le Queen Mary 2, il est tellement 
haut et grand, c’est l’équivalent 
d’une voile. Donc dès qu’il y a des 
vents dans la mauvaise direction, ça 

devient difficile », explique Shawn 
Grant, Maître du port de Sept-Îles. 
Il ajoute que dans les circonstances, 
avec les vents qui poussaient le 
navire, cela aurait pu créer une 
situation dangereuse pour le Queen 
Mary 2 et pour le quai.

Suzanne Cassista, Cheffe d’escale 
de Destination Sept-Îles Nakauinanu 
est catégorique sur le fait qu’un tel 
événement ne vient nullement nuire 
à la réputation de Sept-Îles comme 
destination pour les navires de croi-
sières.

Le vent était trop fort

Le Queen Mary 2 sera 
de retour à Sept-Îles l’an 
prochain. Photo Optik 360
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Mylène Paquette à bord du Hermel 
en 2013, avec le Queen Mary 2 au 
loin. Photo courtoisie

Mylène Paquette a pu remettre son manteau qu’elle portait lors de sa 
traversée en 2013. Il avait été conservé par le Port de Sept-Îles.

(VB) La déception était 
palpable parmi les artisans 
sous le chapiteau des croi-
sières à Sept-Îles, qui ont dû 
se contenter de regarder le 
Queen Mary 2 rebrousser 
chemin.

Plusieurs s’entendaient 
pour dire que le Queen 
Mary a la réputation d’être 
un des meilleurs navires 
pour faire des affaires. Le 
grand nombre de passa-
gers qu’il transporte est en 
cause. Ce sont 2 600 qui 
étaient attendus à Sept-Îles, 
le 3 octobre.

« C’est dommage d’avoir 
perdu cette visite. Cela 
aurait été une bonne 
journée pour nous tous », 
affirme Colette Saint-
Laurent, qui confectionne 
des bijoux. Elle reste tout 
de même optimiste, parce 
que le navire reviendra l’an 
prochain.

Il y avait également de la 
déception pour Hélène 

Fournier, qui fabrique des 
produits à base de fourrure. 
Elle en est à une première 
année à vendre des pro-
duits aux croisiéristes.

« Tout le monde nous disait 
que lorsque le Queen 
Mary 2 vient à Sept-Îles, les 
croisiéristes achètent beau-
coup. C’était donc décevant 
de l’avoir vu reculer et partir 
de Sept-Îles », dit-elle.

De son côté, Karen Pagé, 
la propriétaire de Sublime-
moi, malgré la déception, 
affirme comprendre la déci-
sion du Queen Mary 2.

« C’est une petite déception, 
mais pour leur sécurité, je 
comprends pourquoi ils ont 
décidé de ne pas accoster », 
dit-elle. Elle ajoute que les 
artisans ont pu se reprendre 
cette semaine, avec la visite 
d’autres navires de croisière 
à Sept-Îles.

Il s’agissait du MS Europa 
(4  octobre), le MS Arcadia 

(5  octobre) et le Jewel of 
the Seas (6 octobre).

Malgré l’absence du Queen 
Mary  2, Destination Sept-
Îles Nakauinanu a décidé 
d’ouvrir au public le cha-
piteau des croisières, pour 
que les gens viennent voir 
les artisans. Il s’agissait de la 
première fois qu’on ouvrait 
le chapiteau sans qu’il y 
ait un navire de croisière. 
Bien que l’achalandage fut 
moins important que si le 
Queen Mary 2 avait accosté, 
Suzanne Cassista, Cheffe 
d’escale de Destination 
Sept-Îles Nakauinanu, ne 
ferme pas la porte à ce que 
ce type d’initiative se repro-
duise dans le futur.

« Leur offrir l’opportunité 
une journée où il n’y a pas 
d’escale, de venir présenter 
leurs produits, ce n’était 
jamais arrivé. On est très 
content qu’ils aient tous 
accepté d’être présents. On 
verra pour la suite », a-t-elle 
indiqué. 

Le chapiteau des croisières.

Escale annulée du Queen Mary 

Des artisans déçus

5 
ǀ L

e 
m

er
cr

ed
i 1

1 
oc

to
br

e 
20

23
 ǀ L

e 
N

or
d-

Cô
tie

r



Temps des Fêtes

Cette année, ne manquez pas le privilège de rassembler famille, collègues de 
travail et amis pour célébrer Noël et le jour de l’An en grand et créer des 
souvenirs mémorables!

Personne dans votre groupe n’a de maison suffisamment spacieuse 
pour accommoder tout ce beau monde? Pas de problème : les salles 
de réception et plusieurs restaurants de votre région sont prêts à 
vous accueillir. 

Pour un party qui plaira à tous, vous pourriez également miser sur un service 
de traiteur, louer un équipement de karaoké, engager un groupe de musique 
ou un animateur (DJ)… les possibilités sont incroyablement variées pour 
s’amuser durant des heures!

Cela dit, faites attention : puisque le temps des Fêtes est une période fort 
occupée, vous devez réserver votre salle sans tarder. À vous de jouer!

Buffet et commande 
pour groupe 

disponibles sur livraison

Ouvert du mardi au dimanche 
de 11h à 21h

1006, boul. Laure, Sept-Îles  |    Livraison et réservation : 418 968-6080

RÉSERVEZ POUR VOS SOUPERS DES FÊTES
 Commande en ligne
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Mélanie Dorion se 
lance à la mairie 

Une autre personne sié-
geant au conseil tente 
sa chance à la mairie de 
Sept-Îles. La conseillère du 
district Sainte-Marguerite, 
Mélanie Dorion, a déposé 
sa candidature.

Vincent Rioux-Berrouard

Elle explique qu’elle a 
décidé de faire le saut dans 
la course, parce qu’elle a 
l’impression que c’est à 
la mairie qu’elle pourra le 
mieux faire avancer ses 
dossiers au cours des deux 
prochaines années.

« Je me suis dit que la meil-
leure solution pour amener 
ma vision, mes opinions, 
était de me présenter », dit-
elle.

Mme  Dorion devra démis-
sionner de son poste de 
conseillère. Selon la loi 
électorale du Québec, une 
personne est inéligible à 
un poste de membre du 
conseil d’une municipalité, 
si elle occupe un autre 
poste au sein de ce conseil.

Étant donné que son départ 
n’a pas été fait avant la der-
nière séance du conseil le 
25  septembre, une autre 
élection partielle devra être 
convoquée après celle du 
12 novembre.

Questionnée à ce sujet, elle 
fait valoir qu’étant donné la 
décision subite de Steeve 
Beaupré de démissionner, 
« il fallait un certain temps » 

pour mener à terme cette 
réfl exion.

Priorités

Mélanie Dorion veut en fi nir 
avec le dossier de l’hôtel de 
ville, qui est lié à celui de 
l’Hôpital de Sept-Îles.

« Régulariser ce dossier 
est une priorité, parce que 
c’est énergivore pour tout le 
monde. C’est bloqué depuis 
des années », dit-elle.

Sur le projet du nouvel 
aréna, elle veut arrimer 
d’autres sources de 
fi nancement. Elle parle 
notamment d’ITUM et des 
deux paliers de gouver-
nement.  Mme  Dorion veut 
aller chercher le maximum 
d’argent que ce soit dans 
le dossier de l’hôtel de ville 
ou de l’aréna, pour qu’il y ait 
le moins d’impact possible 
sur le compte de taxes des 
citoyens.

Mélanie Dorion a été élue 
conseillère en 2021. Photo 
courtoisie

Le renouveau avec 
Joey Thibault

(VB) S’intéressant à la poli-
tique municipale depuis 
plusieurs années et voulant 
amener un vent de jeu-
nesse à la Ville de Sept-Îles, 
Joey Thibault a déposé sa 
candidature pour la mairie 
de Sept-Îles.

Il devient le quatrième 
candidat à la succession de 
Steeve Beaupré.

Le père de famille de 
30  ans, qui est opérateur 
chez l’Aluminerie Alouette, 
se dit fébrile de se lancer 
dans cette aventure. Malgré 
sa jeunesse, il croit qu’en 
travaillant en équipe avec 
les autres conseillers, il sera 
en mesure d’assumer plei-
nement les tâches incom-
bant au maire de Sept-Îles.

Parmi ses priorités, il compte 
miser sur les infrastructures 
et le logement. Il présentera 
son programme électoral 
complet durant la cam-
pagne. Sur l’enjeu de la 
construction d’un nouvel 
aréna, il se dit favorable, 
étant donné la désuétude 
de l’aréna Conrad-Parent.

L’hôtel de ville pas 
prioritaire

Pour ce qui est de l’hôtel de 
ville, il affi rme être conscient 
des problématiques de 
stationnements dans le 
secteur et du fait que les 
employés municipaux 
doivent être bien dans leur 
lieu de travail. Toutefois, 
comme il s’agit seulement 

d’un mandat de deux ans, il 
confi e qu’il souhaite consa-
crer ses efforts à d’autres 
priorités que ce dossier.

Durant la campagne élec-
torale, il espère pouvoir 
débattre avec les autres 
candidats.

« J’espère qu’il va y avoir 
une saine compétition, où 
chaque candidat va pou-
voir débattre de ses idées. 
Peut-être qu’en débattant, 
ça va permettre d’amener 
des idées nouvelles, ou de 
peaufi ner des solutions », 
dit-il. 

En plus de Mélanie Dorion 
et de Joey Thibault, Denis 
Miousse et Patrick Hudon 
ont déjà déposé leur can-
didature pour la mairie de 
Sept-Îles. L’élection partielle 
aura lieu le 12  novembre. 
Il est possible de déposer 
sa candidature jusqu’au 
13 octobre.

Joey Thibault, candidat mairie 
Sept-Îles 2023.

Une chapelle 
de 1895 sera 
restaurée
(VB) Le projet de res-
tauration de la Chapelle 
Sainte-Anne-de-l’Île-Pro-
vidence, à Tête-à-la-Ba-
leine, reçoit un soutien 
fi nancier de 400 000$ 
de la part du gouverne-
ment du Québec. C’est 
la ministre de l’Emploi, 
ministre responsable 
de la région de la Côte-
Nord et députée de 
Duplessis, Kateri Cham-
pagne Jourdain, qui en a 
fait l’annonce.

« Je suis particulièrement 
heureuse aujourd’hui de 
pouvoir annoncer une 
somme de 400 000$ à 
cette magnifi que cha-
pelle, érigée en 1895, qui 
est la plus ancienne de la 
Basse-Côte-Nord. Grâce 
à cette somme, il sera 
possible de restaurer la 
toiture, le revêtement 
extérieur, le clocher, les 
portes et les fenêtres et 
ainsi préserver ce bout 
de notre patrimoine », 
a-t-elle commenté par 
voie de communiqué.

D’importants travaux de 
restauration sont néces-
saires pour remettre en 
état le bâtiment classé 
immeuble patrimonial 
par le ministère de la 
Culture et des Commu-
nications du Québec.

En plus de la somme 
annoncée par le gou-
vernement du Québec, 
la Société du Plan Nord 
avait déjà confi rmé une 
aide de 100 000$. 

M E R C I À N O S P A R T E N A I R E S

S A L L E J M D . C O M 4 1 8 9 6 2 - 0 1 0 0
POUR EN SAVOIR PLUS ET POUR VOS BILLETSDES ÉVÉNEMENTS À DÉCOUVRIR

ET À NE PAS MANQUER!
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Les Clements sont porteurs 
de l’importance du don d’or-
ganes et de tissus depuis 
une dizaine d’années à 
Sept-Îles. À titre de famille 
de donneurs, ils seront les 
porte-étendards de l’édi-
tion 2023 du Défi Chaîne de 
vie sur la Côte-Nord.

Sylvain Turcotte

Lors des dernières années, 
il y a eu le décès de Maryse 
Clements, en mars 2020. 
Elle était derrière Greffe-toi 
à nous, en plus d’être aussi 
impliquée dans Défi Chaîne 
de vie, dont la première édi-
tion à Sept-Îles a eu lieu en 
2017. Le don d’organes avait 
prolongé son quotidien de 
quelques années.

En 2021, c’est Dave Cle-
ments qui est décédé. Il 
croyait beaucoup au don 
d’organes. Le don de ses 
organes a rendu meilleure la 
vie de six personnes. 

« Les donneurs d’organes, ce 
sont des sauveurs de vie », 
souligne Denis Clements, 
frère des deux disparus, 
et porte-étendard pour le 
Défi Chaîne de vie  2023, 
sur la Côte-Nord. Il partage 
notamment le titre avec 
Mylène Barbeau, conjointe 
de feu Dave Clements.

« Ça fait partie de la conti-
nuité de notre implication 
sur la sensibilisation au don 
d’organes. L’événement 
(Défi) est surtout là pour sen-
sibiliser les jeunes », ajoute 
M. Clements. 

Les deux porte-étendards, 
impliqués aussi pour Greffe-
toi à nous, trouvent plus 
qu’important que les gens 
parlent du don d’organe 
en famille, bien au-delà 
de la signature derrière la 
carte d’assurance-maladie, 
puisque la famille peut refu-
ser le don. 

« Il y a encore des croyances 
très présentes », soutient 
M.  Clements. « Il y en a 
encore qui hésitent », men-
tionne Mme Barbeau.   

Si les décès sont des situa-
tions tristes, l’homme parle 
de gestes gratifiants. D’ail-
leurs, les greffés en lien avec 
les organes de Dave Cle-
ments allaient bien, selon ce 
que Mylène Barbeau avait 
eu comme informations.

Les familles de donneurs sai-
sissent également l’impact 
de parler du don d’organes, 
un effet boule de neige. « Ça 
a un impact sur le reste, au 
niveau collectif. C’est une 
chaîne de vie, c’est comme 

descendre un arbre, les 
racines vont loin », avance 
M. Clements, touché encore 
plus par le Défi et sa portée, 
au lendemain d’une réunion.

La situation s’améliore au 
Québec, malgré qu’il y ait 
près de 1000  personnes 
annuellement en attente 
d’une greffe.

« En diminuant le nombre de 
refus de famille de 42 % en 
2014 à 32 % en 2022, ce sont 
des milliers de personnes au 
Québec qui ont pu recou-
vrer la santé et avoir une 
deuxième chance à la vie, 
grâce à la transplantation. 
L’an dernier, 171  donneurs 
et leur famille ont permis à 
483 Québécois de recouvrer 
la santé », indique l’organisa-
tion.

Seulement 1,4  % des gens 
sont des donneurs poten-
tiels parmi les personnes qui 
décèdent et répondent aux 
critères qui permettent d’en-
visager le don d’organes.

Au mont Trouble

L’édition 2023 du Défi Chaîne 
de vie pour la Côte-Nord, 
événement pour supporter 
les personnes greffées, 
aura lieu le 15 octobre, dès 
9 h, à la Station Gallix, pour 

l’ascension du mont Trouble. 
La participation tourne habi-
tuellement autour de 75 à 
100 personnes. 

« Le message passe de plus 
en plus », fait savoir Mylène 
Barbeau.

Il est possible, pour ceux et 
celles qui ne peuvent être à 
l’événement, de faire un don 
en ligne au chainedevie.org/
mont-trouble. C’est sur ce 
même site que se prennent 
les inscriptions. 

Mylène Barbeau et Denis Clements, des porte-étendards du Défi Chaîne 
de vie du 15 octobre, au mont Trouble de la Station Gallix. 

Les Clements, porteurs de la chaîne de vie

(ASPT) Sur les 8,1 millions 
de dollars annoncés pour 
l’ensemble des Directions de 
la protection de la jeunesse 
(DPJ) du Québec, la Côte-
Nord ne récolte que des 
miettes, soit 2,7 % de la nou-
velle enveloppe provinciale. 
Le CISSS de la Côte-Nord 
a obtenu un montant de 
166 000 $ pour l’année 2023-
2024 pour renforcer deux 
services offerts aux jeunes 
en difficulté. En 2024-2025, 
ce montant sera décortiqué 
en deux subventions pour 
une somme de 220 000 $.

Dans un premier temps, ces 
investissements permettront 
d’ajouter une ressource 
dédiée à la coordination 
de l’implantation du projet 
d’intégration de service 
RTS-Proximité. Selon Pascal 
Paradis, conseiller en 
communication au CISSS 
Côte-Nord, « ce programme 
permettra de mettre à contri-
bution les équipes offrant 

des services de proximité 
à l’étape du traitement du 
signalement afin d’optimiser 
la référence et la prise en 
charge des situations. Cela 
devrait contribuer à diminuer 
la rétention de ces situations 
par la Direction de la protec-
tion de la jeunesse ». 

Toujours selon M. Paradis, 
la deuxième subvention 
annuelle permettra « d’avoir 
une ressource dédiée à la 
coordination de l’entente 
multisectorielle relative 
aux enfants victimes d’abus 
sexuels, d’abus physiques 
ou de négligence grave et 
de développer et mettre en 
place d’un modèle intégré 
dans la région ». En juin 2023, 
le bilan annuel démontrait 
une légère baisse des 
signalements dans la région. 
Malgré cette diminution, 
4 407  signalements ont été 
effectués en 2022-2023, ce 
qui représente 12  enfants 
par jour.

Protection de la jeunesse
Des miettes pour la 
Côte-Nord

JEUNE 
BÉNÉVOLE
Prix Claude-Masson

(de 14 à 35 ans)

BÉNÉVOLE
(36 ans
ou plus)

ORGANISME

Proposez une candidature

Date limite d’inscription : 5 décembre 2023

Québec.ca/prixbénévolat

2024

DITES-LUI
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(EJD) Un climat de travail 
«  diffi cile  » au CISSS de la 
Côte-Nord, allant jusqu’à des 
menaces de congédiement 
à des travailleuses en congé 
de maladie, est dénoncé 
par le Syndicat des interve-
nantes et intervenants de la 
santé du Nord-Est québé-
cois (SIISNEQ-CSQ). 

Le SIISNEQ-CSQ représente 
950 infi rmières, infi rmières 
auxiliaires et inhalothéra-
peutes au CISSS de la Côte-
Nord. 

Mercredi, le Syndicat a 
réclamé une rencontre 
urgente avec la haute 
direction du CISSS de la 
Côte-Nord et sa prési-
dente-directrice générale, 
Manon Asselin. 

« Le climat de travail au 
Centre intégré de santé 
et de services sociaux de 
la Côte-Nord (CISSS de la 
Côte-Nord) se détériore à 
un rythme inquiétant alors 
que nous faisons face à un 
employeur qui privilégie la 
judiciarisation des dossiers 
plutôt que le dialogue et qui 
recourt à des pratiques de 
gestion qui déshumanisent 
nos milieux de travail », 
déplore le Syndicat, dans un 
communiqué. 

Il fait état de « contrôle et 
de harcèlement » envers les 
travailleuses et travailleurs, 
dans un contexte où l’éta-
blissement peine à « retenir 
son personnel et à attirer 
une relève ». 

Les mesures de ce genre se 
multiplient et ont pour effet 
de « créer un stress supplé-
mentaire sur un personnel 
déjà épuisé et en surcharge 
de travail », déplore-t-on. 

Le Syndicat rapporte notam-
ment des pressions indues 
exercées sur du personnel 
en congé de maladie, qui 
se verraient imposer « au 
moindre prétexte », des 
enquêtes et rencontres dis-
ciplinaires pouvant même 
aller jusqu’à des menaces de 
congédiement. 

« Ce n’est certainement 

pas en harcelant ainsi les 
personnes malades qu’on 
va aider à leur guérison et 
faciliter leur rétablissement 
et leur retour au travail », 
affi rme Karine Ouellet 
Moreau, présidente du SIIS-
NEQ-CSQ. 

Mme  Ouellet ajoute que 
l’accessibilité aux logements 
partagés et la gestion des 
sorties de disparités régio-
nales ont été resserrées. Le 
Syndicat s’inquiète aussi 
pour la qualité des services à 
la population, à l’aube d’une 
rationalisation des dépenses 
par le gouvernement. 

« La qualité et la quantité des 
services sont en danger dans 
notre région, alors qu’on 
assiste à la fermeture de dis-
pensaires, à des abolitions 
de postes et à des charges 
de travail anormalement 
élevées pour le personnel », 
souligne Mme  Ouellet 
Moreau. 

De son côté, la PDG du 
CISSS Côte-Nord, Manon 
Asselin, n’a pas souhaité 
accorder d’entrevue sur le 
sujet. Le CISSS a indiqué par 
courriel ne pas commenter 
« des situations particulières 
d’employés, pour des rai-
sons de confi dentialité ». 

«  En ce qui concerne les 
rencontres avec des salariés 
qui sont en absence pour 
maladie, nous appliquons 
les pratiques reconnues en 
matière de gestion médi-
co-administrative et nous 
nous basons sur le Guide 
de l’employeur concernant 
le traitement des périodes 
d’absence pour invalidité du 
MSSS, le tout dans un souci 
de respect et de bien-être 
des travailleurs  », a cepen-
dant précisé le porte-parole 
du CISSS Côte-Nord, Pascal 
Paradis. «  À propos de la 
demande de rencontre 
avec la direction générale 
: nous n’avons pas reçu de 
demande de rencontre de 
la part de ce syndicat. Nous 
avons pris connaissance de 
sa demande en lisant son 
communiqué de presse  », 
a-t-il ajouté. 

Infi rmières menacées de 
congédiement au CISSS

MRC DE SEPT-RIVIÈRES

Démission 
d’Alain Lapierre
(VB) La MRC de Sept-Rivières 
se retrouve sans directeur 
général, à la suite du départ 
d’Alain Lapierre.

Ce dernier a quitté ses 
fonctions le 22  septembre. 

Le préfet de la MRC de 
Sept-Rivières, Alain Thibault, 
indique que les démarches 
seront bientôt amorcées 
pour trouver la personne qui 
succédera à Alain Lapierre.

Une fi rme devra être sélec-
tionnée pour accompagner 
la MRC dans le processus 
d’embauche du nouveau 
directeur général.

En attendant, c’est le direc-
teur de l’aménagement, 
Philippe Gagnon, qui assu-
rera l’intérim à la direction 
générale.

Les causes de la démission 
d’Alain Lapierre ne sont pas 
connues. Il était en poste 
depuis 2009.
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Réaffi rmant l’urgence de 
la situation, la Ville de Port-
Cartier mettra à jour les don-
nées du projet de recharge 
de la plage Rochelois.

Vincent Rioux-Berrouard

Cette réévaluation du projet 
de recharge granulaire est 
plus que nécessaire. Le 
maire de Port-Cartier, Alain 
Thibault, explique qu’à la 
suite de la tempête surve-
nue le 23 décembre, le profi l 
de la plage a changé. 

« On peut donc présumer 
que les quantités de maté-
riel pour recharger la plage 
vont sûrement augmenter, 
si on a perdu en hauteur du 
sable sur la plage », dit-il.

À cet effet, deux contrats 
ont été octroyés lors de 
la séance du conseil du 
2 octobre. Ils permettront de 
mettre à jour les paramètres 
du projet. Une mise à jour de 
l’étude d’impact sur l’envi-
ronnement sera également 
effectuée.

« La donne a changé. On 
n’est pas juste en zone d’éro-
sion, on est en zone de sub-
mersion avec le niveau d’eau 
des océans qui augmente. 
Cela vient changer les don-
nées, donc il nous faut de 
nouvelles recommandations 
sur la quantité de matériel 
pour la recharge. Seule une 
étude peut nous dire ça », 
souligne Alain Thibault.

La recharge sera faite avec 
matériaux granulaires. 

La Ville de Port-Cartier avait 
remis sur les rails le projet 
de recharge de la plage en 
janvier dernier, à la suite de 
tempête du 23  décembre. 
Dix mois plus tard, le maire 
reste encore convaincu qu’il 
a pris la bonne décision.

« Il faut absolument inter-
venir pour protéger nos 
infrastructures municipales 
et protéger, par le fait même, 
les biens des citoyens, et sur-
tout, la vie de nos citoyens », 
affi rme le maire Thibault.

« On va demeurer à risque 
tant que n’aura pas été réa-
lisé le projet », ajoute-t-il.

Selon les rapports de la 
municipalité, plus d’une 
vingtaine de résidences sont 
potentiellement menacées 
dans le secteur. De plus, 
les égouts à proximité de la 
plage Rochelois pourraient 
être touchés lors d’une tem-
pête importante, ce qui pro-
voquerait un déversement 
d’eaux usées.

Rappelons que la Ville avait 
retiré ce projet de l’évalua-
tion du BAPE à l’été  2022. 
Plusieurs citoyens avaient 
fait part de leur opposition. 
Ils craignaient de perdre 
cette plage de sable située 
en pleine ville.

La plage Rochelois de Port-Cartier 
est menacée par l’érosion côtière.

Plage Rochelois

Port-Cartier retravaille les plans

(VB) Une première fête des 
voisins s’est déroulée à 
Port-Cartier le 30 septembre 
et il ne s’agira pas du dernier 
événement de ce type. La 
Ville ira de l’avant avec un 
projet-pilote pour l’instaura-
tion de fêtes de voisins dès 
2024.

C’est sur la rue Vallée, que 
l’événement issu d’une ini-
tiative citoyenne s’est dérou-
lée. Sous forme d’un « party 
hot-dog », les résidents 
se sont rassemblé « pour 
échanger, au grand bonheur 
des enfants, qui eux, ont eu 
l’occasion de jouer en pleine 
rue, en toute sécurité. »

L’événement a été organisé 
par le comité Port-Cartier 
Tissé Serré, formé de six 
personnes.

Les citoyens pourront obte-
nir toute l’information néces-
saire, ainsi qu’avoir accès aux 
outils et items promotion-
nels, à partir du site Web de 
la Ville de Port-Cartier, sous 
l’onglet à venir : Mouvement 
rassembleur  : Port-Cartier 
Tissé Serré.

Les fêtes des   pourront se 
dérouler durant les quatre 
saisons.

Port-Cartier s’initie aux 
fêtes de voisins

Vaccination contre 
la grippe et la COVID-19

Sur rendez-vous seulement :
clicsante.ca ou  
1 844 407-0967

Personnes résidant en centre d’hébergement et de soins de longue durée
(CHSLD) ou en résidence privée pour aînés;
Personnes âgées de 60 ans et plus (COVID-19);
Personnes âgées de 75 ans et plus (influenza);
Personnes immunodéprimées, dialysées ou vivant avec une maladie
chronique;
Femmes enceintes;
Travailleuses et travailleurs de la santé;
Personnes qui côtoient les bébés de moins de 6 mois.

Les deux vaccins sont fortement recommandés aux personnes suivantes,
faisant partie des groupes à risque de complications et à celles qui les
côtoient ou qui en prennent soin :

Dates et lieux de la vaccination

Sept-Îles : Point de service local (Carrefour La Baie, 391, avenue Brochu) 
les 12, 14, 19, 20, 27 et 28 octobre

Port-Cartier : Centre multiservices de santé et de services sociaux de
Port-Cartier (3, rue de Shelter Bay) les 10, 11, 12, 17, 18, 19 et 24 octobre

Pentecôte : Salle de l’âge d’or (4351, rue des Pionniers) le 25 octobre 

Gallix : Centre communautaire (524, rue Lapierre) le 27 octobre  
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AGENT DES COMMUNICATIONS 
ET DU MARKETING

COORDONNATEUR À L’ACCUEIL
ET INFORMATION TOURISTIQUE

• Poste permanent et temps plein
• Rémunération selon les qualifications et les expériences
• Faire parvenir votre curriculum vitae à imethot@tourismeseptiles.ca

O
F

F
R

E
S

 
D

’E
M

P
LO

I

TOURISME
SEPT-ÎLES
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Vous avez besoin de main-d’œuvre? Découvrez 
pourquoi recruter de nouveaux arrivants est une 
démarche bénéfique à la fois pour votre entreprise 
et pour les personnes récemment installées au 
Québec!

VALORISER LA DIVERSITÉ 
La diversité culturelle apporte une variété de 
perspectives et d’idées nouvelles, favorisant 
ainsi l’innovation et la créativité au sein de votre 
équipe. Elle vous permet également de mieux 
vous adapter à un marché mondial en constante 
évolution.

PROFITER DES COMPÉTENCES 
INTERNATIONALES
Les nouveaux arrivants peuvent apporter des 
compétences uniques et des connaissances qui 
enrichissent votre entreprise. Ils peuvent être 
formés dans des domaines spécifiques, posséder 
des qualifications professionnelles reconnues à 
l’étranger ou avoir acquis une expérience de 
travail dans des marchés internationaux. Ces 
compétences peuvent stimuler la croissance de 
votre entreprise et lui donner un avantage 
concurrentiel.

SOLIDIFIER VOTRE RÉSEAU 
En recrutant un ou plusieurs nouveaux arrivants, 
vous élargissez votre réseau professionnel à l’échelle 
mondiale. Ces employés peuvent avoir des 
contacts dans leur pays d’origine ou dans d’autres 
pays, ce qui peut vous aider à établir des 
partenariats commerciaux, à explorer de 
nouveaux marchés et à développer votre présence 
internationale.

Bref, investir dans le recrutement de nouveaux 
arrivants est une stratégie gagnante qui stimulera 
la croissance de votre entreprise et renforcera sa 
position sur le marché mondial!

Recruter de nouveaux arrivants : 
une démarche avantageuse sur tous les plans!

INTÉGRATION
Après l’embauche, offrez à vos nouveaux em-
ployés un soutien pour faciliter leur adapta-
tion à la culture d’entreprise et à la vie locale. 
Impliquez-les dans des activités sociales et profes-
sionnelles, encouragez-les à partager leur exper-
tise et leurs perspectives et, surtout, reconnais-
sez la valeur de leur contribution!

cegepbc.ca/carriere

Partage ta passion et deviens
enseignante, enseignant en 
Technologie du génie électrique

ENSEIGNER AU COLLÉGIAL

sallejmd.com

POSTULEZ DÈS  MAINTENANT

@

DATE LIMITE POUR LA RÉCEPTION DES
CANDIDATURES : 18 OCTOBRE 2023 À 17 H

A/S  CONCOURS DIRECTION GÉNÉRALE

PAR COURRIEL:

delobel@cgocable.ca

ENTRÉE EN POSTE PRÉVUE : 30 OCTOBRE 2023
FAITES PARVENIR VOTRE CURRICULUM VITAE
ACCOMPAGNÉ D'UNE LETTRE DE MOTIVATIONPrincipales responsabilités

Au sein de l'équipe du département électrique du Service de l'ingénierie et des travaux publics,
l’électromécanicien(ne) assure l'optimisation, l'entretien et la réparation des systèmes de
chauffage, de ventilation et de climatisation, ainsi que de divers équipements municipaux.

La liste détaillée des tâches est disponible sur notre site Internet.

EMPLOI

ÉLECTROMÉCANICIEN /
ÉLECTROMÉCANICIENNE
SERVICE DE L’INGÉNIERIE ET DES TRAVAUX PUBLICS

Détenir un DEP en électromécanique de systèmes automatisés, en mécanique industrielle de
construction et d'entretien, ou toute autre combinaison de formation et d’expérience
pertinente
Être titulaire d'un permis de conduire de classe 5 valide (classe 3, un atout)

Exigences du poste

Poste permanent à temps plein (40 h/sem.), du lundi au vendredi, dont le salaire annuel est établi
entre 53 372 $ et 82 888 $, selon l’expérience et la convention en vigueur. Au salaire s’ajoute une
gamme d’avantages sociaux compétitifs.

Horaire et conditions de travail

Postulez en ligne avant le 2 novembre 2023

septiles.ca/emploi
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Dans le monde des affaires, les évaluations 
et les témoignages sont très utiles. Sur le 
marché du travail compétitif d’aujourd’hui, 
une entrevue de départ s’avère donc 
l’occasion idéale d’en savoir plus sur 
l’expérience de l’ancien employé au sein de 
votre entreprise et d’ainsi potentiellement 
devenir un lieu de travail plus attirant.

RECRUTEMENT CIBLÉ
Une entrevue de départ vous permet de 
mieux connaître le poste laissé vacant, qui a 
probablement évolué au fil du temps. Ces 
informations vous aident à passer d’une offre 
d’emploi « passe-partout » à une description 
détaillée des attentes. Et plus votre of fre 
d’emploi est précise, plus vous avez de chan-
ces de trouver le can di dat le plus approprié!

RÉTENTION ACCRUE
Lorsqu’un employé démissionne, il est plus 
susceptible de donner un avis sincère sur son 
expérience professionnelle, ce qui peut vous 
aider à faire des ajustements adéquats pour 
bonifier votre culture d’entreprise et à 
identifier les pratiques qui fonctionnent bien. 
Autrement dit, vous avez l’occasion 
d’améliorer les conditions de travail de ceux 
qui demeurent à votre service. 

Pour recruter et conserver vos employés, 
demandez à une agence de placement 
locale de vous conseiller, depuis 
l’affichage du poste jusqu’aux entrevues 
de départ.

Entrevues de départ : un précieux outil  
pour améliorer le recrutement et la rétention
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D’abord, assurez-vous que votre 
curriculum vitæ est à jour et adapté à 
l’organisation qui vous intéresse. Faites 
des recherches sur l’entreprise et 
incluez dans votre lettre de motivation 
des termes relatifs à sa mission, à ses 
valeurs, à ses objectifs et à d’autres 
informations pertinentes. Mettez en 
évidence les compétences ou 
l’expérience que vous possédez et qui 
expliquent pourquoi vous seriez le 
candidat idéal pour ce poste.
 
De plus, veillez à adresser clairement 
vos documents. Par exemple, inscrivez 
« À l’attention du responsable du 
recrutement » comme objet si vous 
n’avez pas trouvé le nom de la 
personne en question lors de vos 
recherches.

Le cas échéant, fournissez aussi des 
liens vers des portfolios ou des 
échantillons de travail 
supplémentaires ainsi que vers des 
profils de médias sociaux ou de sites 
Web professionnels qui mettent en 
valeur votre expertise ou vos champs 

d’intérêt en lien avec le domaine 
d’activité de l’organisation. 

Enfin, n’oubliez pas d’envoyer un 
courriel ou de faire un appel de suivi 
après avoir soumis une candidature 
spontanée. Cela vous permettra 
d’établir des liens avec des personnes 
clés au sein de l’entreprise et de 
démontrer votre sincère intérêt pour 
joindre leur équipe!

Candidature spontanée :  
mode d’emploi

Vous êtes en recherche d’emploi? Envoyer des candidatures spontanées est un 
excellent moyen de vous faire remarquer par des employeurs potentiels. En faisant 
parvenir de manière proactive votre CV et une lettre de motivation à la personne 
responsable du recrutement, vous démontrez votre enthousiasme et votre esprit 
d’initiative. 

Or, il est important de rédiger une candidature spontanée efficace qui retiendra 
l’attention. Voici comment procéder!

Bonnes connaissances du milieu industriel
Expérience pertinente en soudage
Savoir travailler sécuritairement
Habiletés manuelles et bonne forme physique
Permis de conduire valide

Poste permanent à temps plein
40 heures/semaine
Salaire compétitif/avantages sociaux

Le poste:
Effectuer les travaux d’entretien sur le site
d’Aluminerie Alouette.

Profil recherché: 

Conditions de travail:

Soudeur-manoeuvre

Contactez-nous au 418 965-0316 
m.dumont@m3i-industriel.com
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Principales responsabilités

Effectue des recherches, émet des opinions juridiques;
Prépare divers documents (ententes, contrats, résolutions, etc.);
Effectue le traitement des demandes d’accès à l’information;
Analyse les réclamations adressées à la Ville;
Représente la Ville devant les tribunaux.

Le conseiller ou la conseillère juridique assure un rôle conseil auprès des différents services de la
municipalité et participe à la réalisation des activités du Service des affaires juridiques, le tout en
conformité avec la Loi sur les cités et villes et les autres lois applicables. Entre autre, il ou elle :

EMPLOI

CONSEILLER / CONSEILLÈRE
JURIDIQUE 
AVOCAT / AVOCATE

Détenir un diplôme d'études universitaires en droit 
Être membre en règle du Barreau du Québec
Toute expérience en matière de représentation devant les tribunaux ainsi que la 
connaissance du droit municipal, seront considéréés comme des atouts.

Exigences du poste

compétitifs.

Horaire et conditions de travail
Poste permanent, à temps plein (36 h/semaine) dont le salaire annuel est établi entre 86 055 $ et
99 796 $, selon l’expérience. Au salaire s’ajoute une gamme d’avantages sociaux 

Pour plus de détails et pour postuler en ligne :

septiles.ca/emploi

Principales responsabilités
Le technicien ou la technicienne en loisirs organise et supervise des activités récréatives de
toute nature, pour différentes clientèles, notamment les jeunes. En collaboration avec ses
collègues et partenaires, il ou elle élabore des programmations de loisirs, prépare les horaires de
travail, encadre les employés sous sa responsabilité, participe à la promotion des activités et
collabore à différents projets du Service des loisirs et de la culture.

EMPLOI

TECHNICIEN / TECHNICIENNE 
EN LOISIRS
POSTE PERMANENT

Avoir étudié et travaillé dans le domaine du loisir
Détenir de solides aptitudes d'organisation et de planification
Être proactif(-ive), dynamique et créatif(-ive)
Être titulaire d'un permis de conduire (classe 5) valide

Exigences du poste

Poste permanent, à temps plein (36 h/semaine) dont le salaire annuel est établi entre 51 910 $ et
75 853 $, selon l’expérience et la convention en vigueur. Au salaire s’ajoute une gamme
d’avantages sociaux compétitifs.

Horaire et conditions de travail

Postulez en ligne avant le 25 octobre 2023

septiles.ca/emploi

Secteur
ferland

LES plages
(JUSQU’AU CHEMIN FERCO)

POUR TOUT SAVOIR...
Participe à la SÉANCE D’INFORMATION :
> Jeudi 26 octobre 2023, à 19 h
> À la caserne (153, rue du Père-Divet)

(JUSQU’AU CHEMIN FERCO)(JUSQU’AU CHEMIN FERCO)

Participe à la SÉANCE D’INFORMATION :Participe à la SÉANCE D’INFORMATION :

Nouvelle cohorte de formation
Automne 2023

Formation à temps partiel rémunérée
Un emploi après ta formation (selon les besoins du Service) 
Conditions de travail avantageuses
Équipe de travail jeune et dynamique
Possibilités d’avancement dans l’organisation
Défis et adrénaline : garantis!

Tu cherches une carrière... 
loin de l'ordinaire? 

Deviens pompier / pompière
À LA SÉCURITÉ INCENDIE DE LA VILLE DE SEPT-ÎLES

NOUVEAU TERRITOIRE de résidence
Pour être admissible à un emploi de pompier/pompière à la Ville de 
Sept-Îles, vous devez résider entre le parc Ferland (3e entrée) et le
secteur des Plages (à l’ouest de la côte Ferco).

Pose ta candidature en ligne dès maintenant!
Pompier.ère (sans formation)

septiles.ca/emploi
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Vous êtes convoqué à un entretien d’embauche? Si 
le poste en jeu vous intéresse grandement, vous de-
vez savoir comment vous présenter de manière po-
sitive! Pour convaincre le recruteur que vous êtes la 
personne idéale pour cet emploi, suivez ces conseils 
qui vous aideront à vous « vendre » efficacement.

• Faites vos devoirs : avant l’entrevue, rensei-
gnez-vous sur l’entreprise et le poste pour lequel 
vous postulez. Visitez son site Web, étudiez sa 
mission et ses valeurs, et familiarisez-vous avec 
ses produits ou services. Cela vous permettra de 

montrer votre intérêt pour l’en-
treprise et de répondre de ma-
nière plus judicieuse aux ques-
tions posées.

• Mettez en valeur vos compé-
tences et votre expérience : lis-
tez vos compétences clés et pré-
parez des exemples pour illustrer 
votre expérience pertinente. Met-
tez l’accent sur vos réalisations 
passées et sur la façon dont elles 
peuvent contribuer à l’entreprise. 
Soyez précis et utilisez des 
chiffres ou des faits concrets 
pour étayer vos déclarations.

• Montrez votre motivation et votre enthousiasme : 
les employeurs recherchent des candidats motivés 
et passionnés. Faites preuve d’enthousiasme pour 
le poste et l’entreprise. Exprimez votre intérêt 
pour les défis que l’emploi offre et expliquez 
pourquoi vous êtes particulièrement attiré par 
ceux-ci. Cela montrera à l’employeur que vous 
êtes déterminé et engagé.

En terminant, n’hésitez pas à poser des questions 
pertinentes et habillez-vous de manière appropriée. 
En suivant ces conseils et en exposant votre profes-
sionnalisme, vous vous donnerez d’excellentes 
chances de décrocher votre emploi de rêve!

Recherche d’emploi : 
comment se « vendre » 
avec succès 
lors d’une entrevue?

DIRECTEUR-TRICE DES PIÈCES

NOUS
EMBAUCHONS

Êtes-vous une personne qui a le sens de l’organisation, un bon esprit 
d’équipe et toujours prête à l’action ? Olivier Chrysler Sept-Îles est 
actuellement à la recherche d’un-e directeur-trice des pièces, afin 
de faire grandir son équipe!

Horaire : Temps plein 40 h
Salaire :  Entre 60 000 $ et 80 000 $ selon 
expérience.
Rabais pour les employés  
(achat, service et pièces)
Principales responsabilités 
• Effectuer le service à la clientèle.
• Travailler de pair avec les mécaniciens
• Traiter les commandes et faire le suivi de celles-ci. 
• Communiquer avec les différents fournisseurs.
• Gérer les priorités et les projets du département.
• Toutes autres tâches connexes.
• Assurer la gestion de l’inventaire 

CELA VOUS INTÉRESSE ? FAITES-NOUS PARVENIR VOTRE CV 
AUJOURD’HUI A: CARRIERE@GROUPEOLIVIER.COM  

EN MENTIONNANT LE POSTE CONVOITÉ

Audrey B. Lachapelle & Jessy Brisson

 Place de Ville 770, boul. Laure, local 10, Sept-îles 
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Cinq ans après le début 
des audiences de la 
Commission Viens, qui avait 
recueilli des témoignages 
des Autochtones partout au 
Québec sur leurs relations 
avec les services publics, 
mercredi dernier, le pre-
mier rapport de suivi a été 
déposé par le Protecteur 
du citoyen. Il constate « des 
avancées, mais qu’il reste 
beaucoup de chemin à 
parcourir. »

Sylvie Ambroise
 Initiative de journalisme local

Nadia Grégoire, de Uashat 
mak Mani-utenam, a témoi-
gné à la Commission Viens 
en lien avec ce qu’elle a vécu 
dans le système de santé. 

« Je pense que les relations 
avec les Autochtones et 
le système de santé ont 
empiré. On peut juste le 
prouver avec la mort de 
Joyce Echaquan, il y a 3 ans. 
» affi rme-t-elle, en réaction 

avec le rapport du Protec-
teur du citoyen.

Elle pense que le problème 
est invisible, puisque les 
Autochtones ne rapportent 
pas systématiquement les 
incidents, ou les torts et 
craignent les représailles.

 « Je connais une amie à qui 
il est arrivé un incident… 
elle ne l’avait pas rapporté, 
seulement à moi. Je vois plu-
sieurs publications aussi sur 
Facebook, des personnes 
qui dénoncent des évène-
ments. Et c’est même dans 
nos dispensaires, dans les 
communautés, ce sont des 
personnes allochtones qui 
sont là », explique-t-elle.

Engager un traducteur dans 
le milieu de la santé n’est 
pas suffi sant, à son avis.

« Il faut un accompagnateur 
qui devrait être engagé pour 
accompagner les patients 
autochtones au point où on 

est rendu », poursuit-elle, 
dans sa réfl exion.

Nadia Grégoire sou-
ligne avoir encore peur, 
aujourd’hui, d’aller à l’hô-
pital. « On est tous des 
humains et je pense que l’on 
a droit aux mêmes services 
que le reste de la popula-
tion », conclut-elle.

La peur de mal faire

L’ex-directeur du Centre 
d’amitié autochtone de 
Sept-Îles, qui avait témoigné 
en cette qualité il y a 5 ans, et 
qui est maintenant le direc-
teur de la Société de déve-
loppement Économique 
Uashat mak Mani-utenam 
du secteur OBNL, Jonathan 
Pinette-Grégoire, va dans le 
même sens.

« Sur le terrain, c’est pas mal 
fi dèle, parce que moi aussi, 
je trouve que cela n’a pas 
vraiment avancé », affi rme-
t-il. 

La société dominante s’est 
construite sans consultation 
chez les Premières Nations. 
« On demande que les 
normes de la société, les 
lois, les règlements et les 
tendances se fassent autre-
ment, cela peut surprendre, 
cela peut faire peur de faire 
tout ça différemment, donc 
il faut encourager la mobili-
sation et l’ouverture d’esprit 
des décideurs », poursuit-il.

Il n’y a pas de précédent, 
souligne M.  Pinette-Gré-
goire. « On est appelé à se 
connaître. Il y a encore cette 
petite crainte, on a peur de 
faire mal les choses, on a 
peur de faire de mauvais 
«  move  », on est extrême-
ment prudents, de part et 
d’autre. Je pense que c’est 
ce qui explique le grand 
délai de la réalisation des 
142 appels à l’action. «  

Jonathan Pinette-Grégoire, alors directeur du Centre d’amitié autochtone 
de Sept-Îles, qui témoigne à la Commission Viens, le 10 mai 2018. Photo 
capture d’écran

Deux à trois générations pour 
un changement de société

(EJD) Un premier rapport de suivi de 
la Commission d’enquête Viens sur 
les relations entre les Autochtones 
et les services publics au Québec 
démontre que les pouvoirs publics 
n’ont pas de stratégie globale pour 
mettre en œuvre toutes les recom-
mandations et que des réformes 
urgentes se font toujours attendre. 

La Commission Viens a été instaurée 
par le gouvernement du Québec en 
2016, à la suite d’allégations d’abus 
policiers à l’endroit de femmes 
autochtones de Val-d’Or. Le rapport 
fi nal de la Commission Viens a été 

publié le 30  septembre 2019. Il 
contenait 142 appels à l’action. 

Le protecteur du citoyen, Marc-An-
dré Dowd, a rendu public son 
premier rapport de suivi de ces 
recommandations, le 4 octobre. Il 
conclut que « des efforts » ont été 
déployés par les autorités gou-
vernementales pour améliorer les 
relations des Premières Nations et 
des Inuits avec les services publics, 
mais que de nombreuses priorités 
demeurent en suspens. 

« Je suis conscient de l’ampleur 

des changements nécessaires et 
certains mettront plus de temps à 
se concrétiser vu l’importance des 
enjeux », note-il d’emblée. « Toute-
fois, je constate que les initiatives 
demeurent morcelées, que les pro-
grès sur des réformes urgentes se 
font attendre et, pour ne citer qu’un 
exemple, que la surreprésentation 
persistante des enfants autochtones 
en protection de la jeunesse est loin 
de donner lieu aux correctifs qui 
s’imposent. Ce sont des priorités 
à prendre à bras-le-corps et sans 
délai », poursuit-il. 

Parmi les priorités toujours à concré-
tiser, le protecteur du citoyen sou-
lève notamment l’élaboration d’une 
stratégie pour combler les besoins 
de logement en milieu autochtone 
et abolir toutes formes de discrimi-
nation des Premières Nations et des 
Inuits dans les services de santé et 
services sociaux. 

Dans le cadre de ses travaux, la 
Commission Viens s’était arrêtée 
sur la Côte-Nord pour entendre les 
témoignages de membres des com-
munautés innues de la région. 

Commission Viens : des recommandations toujours en suspens, 
déplore le protecteur du citoyen
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Après avoir acquis récem-
ment deux nouveaux avions, 
Air Liaison, qui assure 
une desserte aérienne 
sur la Côte-Nord, investit 
835 000 $ pour un hangar à 
l’aéroport de Sept-Îles.

Sylvain Turcotte

Ce hangar d’une superfi-
cie de 15 000  pieds carrés 
permettra à la compagnie 
aérienne de renforcer son 
autonomie opérationnelle 
et d’augmenter son effica-
cité au sol, à cet emplace-
ment stratégique.

« La clé du succès dans notre 
industrie, où les marges 
sont microscopiques, réside 
dans l’atteinte de niveaux 
d’efficacité et d’autonomie 
exceptionnels à chaque 
niveau de notre organi-
sation. La maîtrise de nos 
coûts opérationnels et la 
gestion minutieuse des 
délais de service sont les 

piliers de notre succès, tant 
sur le plan opérationnel 
que financier », soutient le 
PDG d’Air Liaison, Mathieu 
Gingras. 

L’entreprise souligne qu’elle 
est déterminée à collaborer 
étroitement avec les auto-
rités locales, les MRC, ainsi 
que les gouvernements 
fédéral et provincial pour 
renforcer ses infrastruc-
tures. 

« Dans cette optique, nous 
mettons en lumière le 
besoin crucial d’équiper les 
aéroports de la Basse-Côte 
de systèmes d’observation 
météorologique automati-
sés (AWOS1). Cette étape 
est essentielle pour assurer 
la sécurité et l’efficacité 
de nos vols, et nous nous 
engageons à œuvrer en 
ce sens pour améliorer la 
connectivité aérienne dans 
la région. »

Dernièrement, Air Liaison 
a aussi fait l’acquisition de 
deux nouveaux avions, dont 
un CRJ-200 (avion de trans-
port régional à réaction), 
assurant désormais deux 
vols quotidiens entre Sept-
Îles, Québec et Montréal, de 
même qu’un Dash  8 pour 
la liaison entre Sept-Îles 
et Blanc-Sablon avec une 
capacité de 34 passagers et 
un espace de fret doublé.

Accueil favorable 

La Chambre de commerce 
de SeptÎles Uashat mak 
Mani-utenam (CCSIUM) 
se réjouit de cette 
annonce.  L’organisme 
indique que ce meilleur 
accès au transport aérien 
encouragera les dépla-
cements et la croissance 
économique.  La CCSIUM 
attend avec impatience 
l’achèvement des travaux 
d’agrandissement du ter-
minal et la construction 
du nouveau hangar. « Ces 

nouvelles installations aide-
ront à offrir une expérience 
de transport aérien dont 
nous pourrions être fiers, 
ici à Sept-Îles », a précisé 
le directeur général, John 
Blanchette. 

De son côté, Gabriel 
Striganuk, qui partage la 
présidence avec M.  André, 
exprime l’optimisme de la 
Chambre face à ces nou-
velles opportunités. « La 
Chambre encourage les 
entreprises et les citoyens à 
tirer parti de ces nouvelles 
options de voyage qui ren-
forceront la prospérité de 
notre région. Soutenir les 
projets de développement 
dans le secteur du transport, 
c’est soutenir le dynamisme 
économique local. »

Loin des attentes 

Aux dires du maire de 
Blanc-Sablon, Andrew Ethe-
ridge, il reste encore beau-
coup de chemin à faire à 

Air Liaison, pour que l’offre 
réponde pleinement à ses 
attentes. 

« Les investissements sont 
bons, mais il reste des pro-
blèmes avec de multiples 
contrats gouvernementaux 
qui ne répondent pas aux 
besoins de nos citoyens et 
qui offrent peu de surveil-
lance de la part du gou-
vernement. Le manque de 
communication entre les 
diverses organisations gou-
vernementales nous donne 
l’idée que ces contrats sont 
faits sans consultation, ou 
investigation sur l’appli-
cation du contrat, ou les 
besoins de notre popula-
tion. »

M.  Etheridge espère de 
meilleures communications 
entre les différentes organi-
sations (CISSS, STQ, Postes 
Canada…) sans quoi « nos 
billets seront encore 2000 $ 
pour un aller-retour à Sept-
Îles. »

Air Liaison fait d’importants pas pour sa 
desserte aérienne 

Arrivé à l’aéroport de Baie-
Comeau à 8  h  45, Antonio 
Hortas a réussi à atterrir à 
l’aéroport de Saint-Hubert à 
21 h 45. Au-delà d’une mésa-
venture longue et pénible, il 
est totalement découragé du 
service à la clientèle inexis-
tant d’Air Liaison. 

Karianne Nepton-Philippe 
Initiative de journalisme local

« Ça joue au fou », lance le 
Baie-Comois et président de 
la Chambre de commerce et 
d’industrie de Manicouagan, 
après s’être fait raconter des 
histoires contradictoires 
chaque fois qu’il appelait 
au service à la clientèle afi n 
d’obtenir plus de détails sur 
la situation et les retards du 
transport aérien. 

C’est un bris qui serait la cause 
des retards qui ont suivi tout 
au long de la journée. « Vous 
nous niaisez depuis ce matin, 
vous refusez de nous rem-
bourser. Je n’en ai pas contre 
le fait que ton avion est brisé, 
j’en ai contre la façon dont tu 

nous traites », exprime-t-il. 

« Tu parles à un, il te raconte 
une histoire. Tu parles à 
l’autre et ce n’est pas la 
même histoire… Au moins, 
si vous nous mentez, ne nous 
prenez pas pour des valises ! 
Racontez la même histoire à 
tout le monde », s’insurge le 
principal intéressé. 

M. Hortas indique que si, à 8 h 
le matin, lors de son premier 
appel à Air Liaison, la compa-
gnie lui avait donné l’heure 
juste et les options qui se pré-
sentaient à lui, il aurait tout à 
fait compris et aurait trouvé 
une autre façon de se rendre 
à Montréal.  Pour démontrer 
le service défi cient de la 
compagnie aérienne, ce der-
nier raconte  : « À l’aéroport 
de Sept-Îles, tout le monde 
se jasait. Si ce n’est pas toi qui 
es dans le pétrin, c’est l’autre 
qui te raconte ce qu’il a vécu 
la semaine passée. »

« Air Liaison est le nouveau 
sous-traitant d’Air Canada 
pour desservir la Côte-Nord. 

Tu mets deux pas bons 
ensemble, ça ne peut pas 
donner un génie ça ! Même 
la Société des traversiers du 
Québec, qui n’est déjà pas le 
premier de classe, a compris 
que ça prend au moins deux 
bateaux », s’exclame-t-il. 

Plainte 

Lorsqu’il est questionné 
à savoir s’il a déposé une 
plainte offi cielle à la suite 
de sa mésaventure, Antonio 
Hortas répond : « À qui ? »

« L’employé au service à la 
clientèle [au téléphone] me 
dit que je dois écrire au ser-
vice à la clientèle… Je suis 
en train de te parler ! Je com-
prends que vous n’avez pas 
deux avions, mais que vous 
avez trois services à la clien-
tèle différents », envoie-t-il, 
découragé, à l’employé au 
bout du fi l. « On est où ? J’ai 
l’impression qu’une caméra 
me fi lme », laisse tomber le 
Nord-Côtier, découragé du 
manque de communication 
de la compagnie aérienne. 

Encore du découragement

CET  
ESPACE  

VOUS EST  
RÉSERVÉ

RESTAURATION

SERVICES PROFESSIONNELS

Kathy Doyle, Courtier immobilier 
140, rue Père-Divet   

418 961-9154 
www.kathydoylesutton.com

Place de Ville 
770, boul. Laure, local 10, Sept-îles 

Livraison 
418 962-3333

Audrey B. Lachapelle 
& Jessy Brisson

418 968-2877 (BUSS) 
(1 heure à l’avance)
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La seule quincaillerie 

100 % LOCALE, 
dédiée à 

824, boul Laure, Sept-Îles | 418 968-1555 
www.lauremat.com 

       Les petites  
et moyennes  

entreprises :  
   les moteurs  

d’une économie  

de grande taille. 

ACHETEZ LOCAL ! 

100 % À SA 
COMMUNAUTÉ.
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Les PME constituent la pierre angu-
laire de l’économie canadienne. Ces 
entreprises, qui comprennent de 
nombreux magasins et entrepre-
neurs locaux, stimulent l’innova-
tion, créent des emplois et favo-
risent la croissance économique. À 
l’occasion de la Semaine de la PME 
BDC, qui se déroule du 15 au 21 
octobre 2023, voici 7 faits 
démontrant toute leur importance :

1. Elles sont une force dominante 
dans le paysage entrepreneurial : 
environ 98 % des entreprises au 
Canada comptent moins de 100 
employés.

2. Elles jouent un rôle essentiel dans 
la création et l’offre d’emploi : plus 
de 80 % de la main-d’œuvre du 
secteur privé est employée par 
des PME.

3.Elles sont actives dans divers 
secteurs : la plus forte concen-
tration de PME se trouve dans 
les services professionnels, 
scientifiques et techniques, le 
commerce de détail ainsi que la 
construction. 

4. Elles ont un impact économique 
considérable : elles contribuent à 
hauteur d’environ 53 % au PIB du 
Canada.

5. Elles participent largement au 
commerce international : les PME 
représentent environ 43 % de 
tous les biens et services exportés 
par les entreprises canadiennes. 

6. Elles occupent une place fonda-
mentale en milieu rural : elles 
constituent 26,5 % de l’emploi 
total.

7. Elles sont souvent le terreau de 
l’innovation : plus de 41 % des in-
vestissements du secteur privé en 
recherche et développement sont 
réalisés par des PME.

Cette année, vous pouvez souligner 
la Semaine de la PME BDC en 
appuyant les petites et moyennes 
entreprises de votre région. Visitez 
le bdc.ca/fr pour obtenir de plus 
amples renseignements!

Pourquoi les PME sont-elles si importantes au Canada?

1006, BOUL. LAURE, SEPT-ÎLES  |  418 968-6080

Ouvert en 2014, notre restaurant a su gagner le cœur 
des Septiliens. Que vous veniez en famille, entre 
amis ou en tête-à-tête, notre équipe dynamique 
vous accueille dans une ambiance des plus 
conviviales pour vous faire découvrir nos créa-
tions inspirées de la cuisine canadienne et 
orientale. Les propriétaires vous attendent.

Josée Larouche, Marc Pelletier  et Anne Migneault

Au cœur de l’archipel des Sept-Îles, la 
Ferme Maricole Purmer cultive la moule, 
affi nage d’huîtres pour l’automne et 
quelques variétés d’algues comestibles.

Depuis quelques années, ils ouvrent également les portes de leur paradis aux 
adeptes de la nature.
En 2007, les passionnés de la mer nommés André et Sandra acquièrent 
l’entreprise et commencent à y cultiver des moules, des pétoncles et des 
algues. Au fi l des années, ils y installent des yourtes et développent le potentiel 
touristique d’une ferme unique en son genre : un site de villégiature, des 
excursions en mer avec interprétation des produits cultivés et toute une gamme 
d’activités de plein air!

info@ferme-purmer.com | 418 960-4915
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« ITUM et ses membres ont 
la capacité de juger par eux-
mêmes et avec expériences 
ce que sont “de vraies 
opportunités” d’emplois, 
nous n’avons pas besoin 
du syndicat pour nous le 
définir », a réagi le chef 
Mike Mckenzie, à la suite 
d’une sortie des Métallos 
accusant ArcelorMittal de 
vouloir « instrumentaliser les 
Innus » en leur réservant une 
fosse pour de l’exploitation 
minière. 

Emy-Jane Déry

Le Syndicat des Métallos 
accuse ArcelorMittal Exploi-
tation minière Canada 
de vouloir favoriser la 
sous-traitance, en confiant 
l’exploitation d’une fosse 
de 13  millions de tonnes 
aux communautés innues. 
Le géant minier a fait cette 
annonce il y a quelques 
semaines, en marge du 
Cercle économique régional 
des Premières Nations et du 
Québec tenu à Uashat mak 
Mani-utenam. 

« La relation de la com-
munauté de Uashat mak 
Mani-utenam avec les com-
pagnies minières qui ont 
des installations sur notre 
territoire traditionnel et plus 
précisément ArcelorMittal 
dépasse largement le cadre 
des relations de travail tel 
que décrites par le syndi-
cat », a commenté d’emblée 
le chef Mike Mckenzie. 
« C’est une question de sou-
veraineté et de respect des 
droits ancestraux, y compris 
le titre ancestral, de notre 
nation. » 

Le Syndicat des Métallos a 
fait une sortie le 3 octobre, 
en critiquant l’annonce faite 
par le président et chef de 
la direction d’ArcelorMittal, 
Mapi Mobanow, le 20 sep-
tembre. Le syndicat estime 
qu’il représente une dizaine 
de membres innus sur les 
2 500 travailleurs syndiqués 
de la minière. 

Il a déploré qu’aucune dis-
cussion avec le syndicat n’ait 
eu lieu, avant l’annonce qu’il 
a dit accueillir comme « une 
douche froide ». 

Les Métallos voient l’oppor-
tunité de dédier une fosse 
aux communautés innues 
comme une façon de faire 
en sous-traitance des tâches 
normalement faites par les 
travailleurs de la minière et 
prône plutôt l’embauche 
d’Innus dans les effectifs 
réguliers. 

Le chef de la communauté 
de Uashat mak Mani-utenam 
est loin de partager cette 
vision des choses. 

« ITUM souligne l’initiative 
novatrice d’ArcelorMittal 
qui démontre une réelle 

volonté de la compagnie 
de voir la communauté 
comme un partenaire où un 
partage de connaissances 
réciproques pourra être fait 
et où l’autodétermination 
dans le développement 
économique des Innus est 
mise de l’avant », a dit Mike 

Mckenzie. « Rappelons que 
nous avons longtemps été 
exclus des décisions concer-
nant l’exploitation de notre 
territoire et n’avons pas 
bénéficié de ses retombées 
économiques. » 

ITUM dit déplorer les propos 

et la perception du syndicat, 
et ce, « quelques jours seule-
ment après la journée vérité 
et réconciliation ». 

Le chef ajoute qu’en plus 
d’être « une opportunité 
stratégique » pour la 
communauté, ce modèle 
« favorisera aussi l’emploi 
de membres de la commu-
nauté qui peuvent préférer 
travailler pour un employeur 
innu sans discrimination ». 

De son côté, la minière n’a 
pas souhaité commenter 
les propos du Syndicat des 
Métallos. 

La minière ArcelorMittal critiquée

ITUM déplore les propos des Métallos

« ITUM et ses membres ont la capacité 
de juger par eux-mêmes. »

 —Mike Mckenzie
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La directrice de la recherche 
sur le Consentement libre 
et éclairé et stérilisations 
imposées de femmes des 
Premières Nation et Inuit 
au Québec, Suzy Basile, est 
partie en début de semaine 
dernière de Sept-Îles, 
pour aller à la rencontre 

de femmes innues et 
naskapies à Schefferville, 
dans les communautés de 
Matimekush/Lac-John et de 
Kawawachikamach. 

Sylvie Ambroise ǀ Initiative de 
journalisme local

C’est la deuxième phase 
de cette recherche dont les 
travaux ont été ralentis par 
la pandémie. L’équipe fera 
une tournée pour rencontrer 
des femmes ayant subi des 
violences obstétricales, des 
stérilisations forcées.

« En fait, ce qui est arrivé chez 
plusieurs cas, c’est lors d’une 
césarienne, par exemple. Ils 
ont décidé pour la femme 
que c’était mieux pour elle 
d’arrêter d’avoir des enfants. 
Donc, ils ont fait une ligature 
des trompes et la femme 
va l’apprendre après, on ne 
lui aura pas demandé son 
consentement », explique 
Suzy Basile. « Dans d’autres 
cas, ce sont des cas d’une 
hystérectomie, donc on 
aura tout enlevé, l’utérus, les 
trompes et tout ça, encore 
une fois, sans le consente-
ment de la femme. »  Il y a 
aussi des violences obstétri-
cales.

« Il va y avoir des femmes 
qui se font malmener, qui 
se font parler de manière 
irrespectueuse. À qui on ne 
prend pas le temps d’expli-
quer ce qu’on va leur faire, 
qui se retrouvent dans des 
situations auxquelles elles 
n’ont pas consenti, donc, 
tout ça, ce sont des récits 
que l’on veut entendre », 
dit Mme  Basile.  L’équipe 
de recherche prévoit aller 
dans les communautés de 
Unamen-Shipu et Pakua-
Shipu avant, ou après les 
fêtes. Suzy Basile invite les 
communautés qui n’ont pas 
encore reçu leur visite à 
communiquer avec elle via 
Messenger.  « C’est un sujet 
très méconnu et c’est un 
sujet très tabou parmi les 
femmes. Encore aujourd’hui, 
pour certaines femmes, c’est 
encore trop profond. Elles 

n’arrivent pas à en parler », 
souligne-t-elle. 

Un filet de sécurité sera 
mis en place pour les 
femmes qui feront un témoi-
gnage.  Un premier rapport 
de recherche a été publié en 
novembre 2022. En collabo-
ration avec la Commission 
de la santé et des services 
sociaux des Premières 
Nation du Québec et Labra-
dor, la recherche fait état 
jusqu’ici de 35 témoignages 
de violences obstétricales 
et de stérilisations forcées. 
On y conclut également à 
la présence évidente du 
racisme systémique. 

Un recours collectif

La Cour supérieure du 
Québec a autorisé récem-
ment une poursuite contre 
l’Hôpital de Joliette, où 
12 femmes atikamekws affir-
ment avoir subi des stérili-
sations forcées. « Il n’est pas 
dit qu’il n’y aura pas d’autres 
recours collectifs ailleurs 
au Québec, parce que cela 
marche par région. On est 
en lien avec les avocates qui 
s’occupent de ce recours 
collectif, on s’échange de 
l’information à l’occasion, 
pour surtout renseigner 
les femmes qui voudraient 
y participer », mentionne 
Mme Basile.

Des stérilisations forcées 
auraient été commises dans 
des hôpitaux à Roberval, La 
Tuque, Joliette et Sept-Îles. 

Suzy Basile, professeur, titulaire et directrice de la Chaire de recherche du 
Canada sur les enjeux relatifs aux femmes autochtones et — Mikwatisiw 
Université du Québec en Abitibi-Témiscamingue (UQAT). Photo Sylvie 
Ambroise

Stérilisations forcées de femmes autochtones

Les recherches se poursuivent

UN SPÉCIALISTE
AUX PIÈCES

QUI S’ACCOMPLIT,
ON CONNAÎT ÇA.

Nous encourageons
 le perfectionnement et

l’avancement, créant un climat
de travail valorisant pour

tous nos employés.

NAPA Pièces d’auto – LYNK Auto Q&L
Intéressé? Envoie ton C.V. à kasselin@napacanada.com. 
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Lire. 
Découvrir. 
Partager. En octobre, on aura du 

NOUVEAU pour vous.

Nous allons 
vous étonner
et surtout, 
nous allons 
vous informer!
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Au lendemain de la victoire du Parti 
Québécois pour l’élection partielle dans 
Jean-Talon, à Québec, le parti reprend 
aussi de l’élan dans Duplessis.

Emy-Jane Déry

La dernière élection provinciale se tenait il 
y a un an, jour pour jour.

Hier, le Parti Québécois a remporté l’élec-
tion partielle dans le comté de Jean-Talon, 
à Québec. C’est un dur coup pour le gou-
vernement de la CAQ, qui a perdu avec 
10 points de retard sur le score obtenu aux 
élections de 2022 par sa députée démis-
sionnaire, Joëlle Boutin.

Revenons sur la Côte-Nord. En un an, la 
CAQ est restée en avance dans les inten-
tions de vote jusqu’en mai, dans Duplessis, 
selon le site d’analyses et projections élec-
torales, Québec 125. Le Parti Québécois a 
alors repris la tête dans les sondages. La 
Coalition Avenir Québec est revenue en 
avance, seulement en septembre. 

Rappelons qu’avant l’élection de la ministre 
Kateri Champagne Jourdain, Duplessis 
était un château fort péquiste depuis 1976. 
La CAQ avait gagné dans Duplessis avec 
45,1 % des votes, contre 24,8 % pour le PQ. 

Les prévisions de ce matin sont serrées. 
Elles donnent 37 % des intentions de vote 
à la CAQ et 34  % au Parti Québécois. En 
date du 3  octobre 2023, Duplessis est 
donc un comté « pivot PQ/CAQ », indique 
Québec 125. 

La CAQ plus stable dans René-Lévesque

Dans René Lévesque, le député caquiste 
Yves Montigny conserve une avance plus 
confortable à 48 % des intentions de vote, 
contre 32  % pour le PQ. Le comté est 
toujours défini comme « CAQ probable ». 
Depuis l’élection générale de 2022, la Coa-
lition Avenir Québec n’a jamais perdu la 
tête des intentions de vote dans René-Lé-
vesque, toujours selon Québec 125.

Yves Montigny avait gagné le comté en 
octobre 2022, avec 58,9 % des voix, contre 
21,2 % pour le PQ.

Le PQ chauffe la CAQ
(ST) Le Vieux-Poste de Sept-
Îles sera le seul espace 
habitable le 21 octobre pro-
chain, dans la municipalité. 
Marée Motrice se prépare à 
accueillir les réfugiés face à 
un envahissement de morts.

« Le chemin est long et ardu 
pour atteindre le camp des 
réfugiés et pourtant c’est la 
seule option restante. Vous 
n’avez plus le choix, prenez 
votre courage à deux mains 
et préparez-vous, ils arrivent. 
» 

C’est avec cette phrase que 
l’organisme Marée Motrice 
lance l’invitation pour la 
quatrième édition du Vieux-
Poste Hanté.  La Ville de 
Sept-Îles sera ainsi envahie 
par les morts le 21 octobre, 
de 14h à 20h, avec plusieurs 
activités au programme.

Le volet familial se tiendra 
de 14h à 17h, celui pour les 
14 ans et plus de 18h à 20h. 
Les moins de 14 ans doivent 
être accompagnés d’un 
adulte. 

Parcours aux zombies 
(départ du sentier près des 
Galeries montagnaises), 
expériences scientifiques 
dans la Chapelle, espace de 
jeux de kermesse, musique 
avec Sweet Rock (18h à 
20h) et espaces de délices 
agrémenteront l’événement, 
rendu possible grâce à la 
participation de nombreux 
partenaires.

Ceux et celles qui veulent 
donner un coup de main à 
l’organisation sont invités à 
se manifester par courriel à 
maree.motrice.2021@gmail.
com.   

Sept-Îles sera envahie 
par les morts

Vous rêvez d’avoir un bébé chien à câliner? 
Avant d’entreprendre vos recherches du par-
fait compagnon, vous devez savoir que les mé-
decins vétérinaires déconseillent fortement 
d’adopter un animal provenant d’une usine à 
chiots. Voici pourquoi!

QU’EST-CE QU’UNE USINE À CHIOTS?
Contrairement aux éleveurs d’animaux sérieux 
et rigoureux qui ont à cœur le bien-être de 
leurs petites bêtes, les personnes qui tiennent 
les usines à chiots — de races pures ou croi-
sées — ont pour unique but de faire du profit, 
et ce, au détriment de la santé et de la sécuri-
té des animaux.

Dans une usine à chiots typique, on remarque 
un ou plusieurs des éléments suivants :

• Des installations inappropriées (cages  
 malpropres, manque de ventilation et de  
 lumière, etc.);

• Des soins, de la nourriture, des traitements  
 et des activités (jeux et socialisation) de  
 qualité inférieure;

• Des documents erronés ou falsifiés (ex. :  
 faux certificats d’enregistrement et de  
 pedigree);

• De mauvaises pratiques d’élevage menant  
 potentiellement à des défauts génétiques  
 ou à des troubles d’ordre héréditaire.

Bref, en adoptant un chiot dans un tel endroit, 
vous risquez davantage de vous retrouver avec 
un animal malade ou présentant des pro-
blèmes de comportement, deux éléments qui 
pourraient vous inciter à l’abandonner…

Pour faire cesser le fléau des usines à chiots, 
préférez les éleveurs certifiés ou, mieux en-
core, adoptez votre petit camarade poilu dans 
un refuge!

Pourquoi faut-il éviter d’adopter un animal 
dans une usine à chiots?

Les usines à chiots vendent  
leurs animaux un peu partout 

(sur les sites de petites annonces 
en ligne, dans les marchés aux  

puces, dans les animaleries, etc.). 
 

Faites vos vérifications!

À l’occasion de la Semaine de la santé animale,
sur présentation de ce coupon

O B T E N E Z 

15%
DE RABAIS

SUR TOUTE LA MARCHANDISE EN MAGASIN

Coupon rabais valable du  
mercredi 11 octobre au samedi 14 octobre 2023.

52-B, rue Élie-Rochefort, Port-Cartier | 418 766-0066   
1110, boulevard Laure, Sept-Îles | 418 960-0006

capriceanimal@hotmail.com

Marise St-Gelais et Denis Deschênes, propriétaires

* 15% non appliquable sur la nourriture et sur les autres promos en magasin.

25
 ǀ L

e 
m

er
cr

ed
i 1

1 
oc

to
br

e 
20

23
 ǀ L

e 
N

or
d-

Cô
tie

r



Meta coupe l’accès aux nouvelles : 
quel impact en région ?
(RC) La décision de la compagnie Meta de bloquer 
l’accès aux nouvelles sur les plateformes Facebook et 
Instagram, en réponse à la future loi fédérale C-18 sur 
les nouvelles en ligne, toucherait particulièrement les 
jeunes adultes entre 18 et 34 ans. 

C’est la conclusion à laquelle est arrivé le Centre d’études 
sur les médias (CEM) dans la foulée d’un sondage CROP, 
qui a révélé que 70  % des Québécois de 18 à 34  ans 
utilisent Facebook ou Instagram tous les jours à des fins 
d’information.

Ces statistiques ne surprennent pas Colette Brin, profes-
seure au Département d’information et de communica-
tion de l’Université Laval et directrice du CEM.

« On constate cette tendance depuis plusieurs années. 
Toutes les enquêtes qui sont menées sur l’habitude 
d’information des Québécois et ailleurs dans le monde 
démontrent que les jeunes consultent moins les médias 
d’information, que ce soit dans leur version traditionnelle 
ou leur présence en ligne », souligne-t-elle. L’enquête 
menée auprès de 1 000 répondants a également révélé 
que les deux tiers (66 %) d’entre eux ont remarqué le blo-
cage sur les plateformes de Meta, mais une proportion 
similaire (68 %) se dit peu ou pas importunée dans leurs 
habitudes d’information.

Meta sans actualité

Meta a répondu à la loi C-18, qui oblige les géants du web 
à négocier des ententes de partage de revenus avec les 
médias d’ici, en bloquant les nouvelles des médias cana-
diens sur ses plateformes Instagram et Facebook. Pour 
Colette Brin, la réaction de Meta confirme son intention 
de se dédouaner de la gestion et de la modération sur 
ses plateformes numériques. «  Facebook et Instagram 
ne sont absolument pas des plateformes d’information. 
L’entreprise a déjà très clairement indiqué son intention 
de réduire l’importance que l’information sur l’actualité 
prend sur sa plateforme », tranche-t-elle. « Pour eux, ça 
serait beaucoup plus simple s’il n’y avait rien sur l’actua-
lité et la vie politique, et qu’il y avait juste des choses 
agréables comme des photos de chats et de voyage », 
lance-t-elle.

Les médias régionaux, les grands perdants

Cet exode des nouvelles sur une plateforme assidûment 
fréquentée par les tranches d’âge plus jeunes touche 
davantage les médias locaux qui n’ont pas les moyens et 
les ressources des conglomérats médiatiques de grande 
taille.

La transition vers le numérique est-elle la seule solution 
vers la pérennité des médias locaux, dont le contenu 
vogue encore entre numérique et support physique ? 
Colette Brin indique que le manque d’opportunité, de 
ressources et d’expertise « fait en sorte que les médias 
d’ici ont du mal à être novateurs ».

« Ça peut être intéressant d’investir dans des solutions 
numériques pour les plus petites organisations, mais 
le public fidèle est peut-être moins intéressé à ces 
choses-là », note-t-elle. « On vit dans un environnement 
de plus en plus exigeant pour les travailleurs des médias 
d’information, car toutes les compétences technolo-
giques s’ajoutent à un métier qui est déjà exigeant en 
soi dans une industrie qui est déjà éprouvée financière-
ment », souligne-t-elle.

L’humoriste Simon Gouache 
roule sa bosse depuis 
16  ans. La présentation de 
son troisième one man show 
est sa plus grande fierté. 
« Un point tournant dans 
ma carrière », comme il l’a 
confié au journal Le Manic. 

Anne-Sophie Paquet-T.

Le spectacle intitulé Live  a 
été acclamé de façon spec-
taculaire par la critique. 
En plus d’avoir conquis le 
public, Simon Gouache a 
reçu des commentaires 
positifs unanimes par ses 
pairs. « Le meilleur spectacle 
d’humour que j’ai vu de ma 
vie », a écrit et clamé certains 
humoristes du milieu.

En lui posant la question de 
ce qu’il pense réellement de 
ce troisième spectacle solo, 
Simon Gouache répond  : 
« Ça faisait déjà un certain 
temps que je me risquais à 
dire que ça allait être mon 
meilleur (spectacle) […]. »

Il ajoute que pendant toute 
la planification du projet, il 
sentait qu’il était « rendu ail-
leurs en tant qu’artiste ». « Ce 
show là allait être spécial », 
dévoile-t-il.  

L’humoriste qui se sent 
plus mature, focus, efficace 
et confortable, selon ses 
dires, abordera des thèmes 
comme la paternité, sa vision 
de la vie et une panoplie 
d’anecdotes. « Ce que j’aime 
dire, c’est que mon thème 
principal de mes spectacles, 
et surtout celui-ci, est la 
passion pour mon métier. 
L’humour, c’est ce que j’aime 
le plus faire, c’est ce qui me 
rend le plus heureux et fier. »

En plus de ce travail de 

longue haleine, Simon 
Gouache est reconnaissant 
des gens qui le suivent et 
le recommandent depuis 
toutes ses années. Il salue 
également ses collègues du 
milieu de l’avoir encouragé 
à poursuivre même dans les 
années un peu plus difficiles. 

Il a d’ailleurs reçu une nomi-
nation pour le spectacle 
d’humour de l’année au 
prochain gala de l’ADISQ 
qui soulignera ses 40 ans le 
28 octobre. 

Vivre un spectacle 
d’humour seul 

Au moment d’écrire ces 
lignes, il restait quelques 
billets pour les représenta-
tions des 11 et 12  octobre 
à Sept-Îles et Baie-Comeau. 
Sachant que d’excellents 
sièges sont disponibles, 
mais seuls, nous avons 
demandé à Simon Gouache 
si c’est récurrent de voir 
des amateurs d’humour en 
soirée solo.

« Moi je suis un geek de l’hu-
mour, j’en consomme et j’en 
connais beaucoup. Ce que 
j’aime, c’est de conseiller un 
artiste à quelqu’un que je 
connais. » Il a basé sa carrière 
en donnant l’envie aux gens 
de découvrir son humour 
pour qu’ils puissent le réfé-
rer à d’autres personnes. 

Pour lui, vivre un spectacle 
d’humour en solo est la meil-
leure façon d’avoir un lien à 
vie avec cet artiste. C’est sans 
aucun doute la meilleure 
façon de vivre pleinement 
l’expérience. « Je pense 
qu’il n’y a rien de mieux que 
d’avoir cette connexion forte 
là avec l’artiste en y allant 
seul », conclut-il.

Simon Gouache. Photo Bastien Carrière

Simon Gouache 
à son meilleur

LES MARÉES 
SEPTÎLES 

Source :  
Pêches et Océans Canada

l’Hebdo 
quotidien

418 960-2090

2023-10-11 (mer) 
Heure               (m)                 (pi) 

06:57                0.7                  2.4 

12:56                2.1                    7 

18:53                0.7                  2.3 
 

2023-10-12 (Jeu) 
Heure               (m)                 (pi) 

01:09                2.5                  8.1 

07:26                0.7                  2.1 

13:27                2.3                  7.6 

19:32                0.6                  1.9 
2023-10-13 (ven) 

Heure               (m)                 (pi) 
01:43                2.5                  8.2 
07:52                0.6                  1.9 
13:57                2.5                  8.2 
20:08                0.4                  1.5 

2023-10-14 (sam) 
Heure               (m)                 (pi) 

02:15                2.5                  8.2 

08:18                0.5                  1.7 

14:25                2.7                  8.7 

20:43                0.4                  1.2 
2023-10-15 (dim) 

Heure               (m)                 (pi) 

02:47                2.5                  8.2 

08:44                0.5                  1.5 

14:55                2.8                  9.1 

21:18                0.3                    1 
2023-10-16 (lun) 

Heure               (m)                 (pi) 

03:19                2.4                    8 

09:12                0.4                  1.5 

15:26                2.9                  9.4 

21:53                0.3                    1 
2023-10-17 (mar) 

Heure               (m)                 (pi) 

03:53                2.4                  7.7 

09:42                0.5                  1.5 

15:59                2.9                  9.6 

22:32                0.3                  1.1

26
 ǀ L

e 
m

er
cr

ed
i 1

1 
oc

to
br

e 
20

23
 ǀ L

e 
N

or
d-

Cô
tie

r



Vous avez un potin à nous raconter? Faites nous parvenir une photo et un court texte  

d’un petit fait cocasse ou moment heureux, au plus tard le jeudi 16h, précédent  parution,  

à journal@lenord-cotier.com.

Dame nature leur a joué un tour 

Le grand Queen Mary 2 n'a pas pu venir visiter Sept-Îles, en raison des vents défavorables. 
Ce n'est que partie remise puisque le paquebot est à l’agenda 2024 et 2025. Malgré tout, 
une belle journée pour Destination Sept-Îles Nakauinanu qui a souligné, tel que prévu le 
10e anniversaire de la traversée de l'Atlantique par la rameuse océanique Mylène Pa-
quette. Une magnifique plaque souvenir lui a été remise en présence de l'équipe des 
agents et guides de DSIN.  La visite du navire Arcadia s’est au moins déroulée comme 

prévu avec 1421 passagers et 821 membres d’équipage, 
qui se sont déversés dans les rues de Sept-Iles et qui ont 
visité nos attraits touristiques.

Il y a de l’art dans l’air 

Une nouvelle sculpture 
monumentale vient de 
s’installer à la place des 
Marées (à l’intersection 
des rues Arnaud et Mal-
tais). Il s’agit d'une 
œuvre de l'artiste Julie 
Savard Sculpteure, intitu-
lée «Vents et marées».  
Faite d’aluminium, elle a 
été réalisée en 2022 dans 
le cadre de la 3e édition 
du Symposium de sculp-
ture de Sept-Îles, avec la 
précieuse collaboration 
d’Altech 7-iles.  

De la verdure pour le Centre de dépannage  

Voici l'inauguration de la 3e phase des aménagements réalisés par le Centre 
de dépannage du parc Ferland dans le cadre de l'Envert de ta cour.  Le 
Centre visait cette année à embellir la façade avant de leur bâtiment. Après 
avoir refait et agrandi la galerie, une section asphaltée fait maintenant place 
à une platebande composée de plusieurs vivaces (feuillus, conifères, ar-
bustes ou plantes à fleurs). Genévriers, cornouiller, azalée, sont quelques 
exemples d’espèces plantées dans cette platebande pour embellir le mi-
lieu. Bravo aux bénévoles pour les travaux réalisés et merci à Aluminerie 
Alouette pour sa participation à l'Envert de ta cour! 

Institut de Karaté Shotokan de Sept-Îles en Argentine 

Félicitations aux membres d’IKSSI qui se sont déplacés en Argen-
tine pour le championnat panaméricain qui a eu lieu en fin de se-
maine dernière.  Une belle fierté pour Sept-Îles et sûrement 
beaucoup de beaux souvenirs pour cette délégation.   

 Audrey B. Lachapelle 
et Jessy Brisson 

pharmaciennes propriétaires affiliées à 
 
 

Place de Ville, 770, boulevard Laure 

Livraison : 
418 962-3333

présenté par

LE SOURIRE 
de la semaine 

Le 10 octobre, Marie-Eve Martel, 
responsable des communications et 
RH chez Inrest et présidente du CA 

des Astérides de Sept-Îles, célébrait 
son anniversaire. Bonne fête ! 

CET ESPACE EST MIS À LA DISPOSITION DE CENTRAIDE DUPLESSIS TOUT À FAIT GRATUITEMENT PAR VOTRE JOURNAL LE NORD-CÔTIER 

CENTRE D'ACTION BÉNÉVOLE MINGANIE ET  
CENTRE LE VOLET DES FEMMES & L'ESPOIR DE SHELNA 

Ces trois organismes communautaires ont amassé 
la somme de 2 257,60 $ le 27 septembre dernier au 

profit de Centraide Duplessis  
144 $ de Friperie du CAB de la Mingnie 

2 113,60 $ du pont payant 
Félicitations & Merci de vous dévouer à la  

cause de toutes les manières possibles 
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Petit Théâtre du Centre socio-récréatif de Sept-Îles 
concernant l’implantation du service sage-femme 
dans la région. Les ateliers/activités pour Sept-Îles, 
se déroulent aux locaux d’À La source au 469 Ave-
nue De Quen. Les ateliers-activités pour Port-Cartier 
se déroulent aux locaux d’À La source au 25 Avenue 
Parent. Inscriptions obligatoires via Messenger ou 
par téléphone. Pour plus d’information, consultez 
notre page Facebook ou téléphonez au 418 968-
2436

BELLE ET BIEN DANS SA PEAU

Réouverture des ateliers en personne Belle et bien 
dans sa peau à Sept-Îles.  Les femmes peuvent pren-
dre en main les effets qu’entraînent le cancer et ses 
traitements sur l’apparence. Animés par des spécial-
istes bénévoles, les ateliers sont donnés en petits 
groupes pour préserver un environnement de sou-
tien accueillant. Les ateliers gratuits se donnent aux 
deux mois, au CLSC du 405, avenue Brochu, Sept-
Îles et une trousse de produits est offerte à chaque 
participante.  Les femmes atteintes de cancer sont 
invitées à s’inscrire aux ateliers sur le site BBDSP.ca 
ou auprès de votre infirmière pivot en oncologie au 
418-962-9761 poste 452418.

SOCIÉTÉ DE GÉNÉALOGIE DE LA CÔTE-NORD

Si vous êtes intéressé par votre généalogie, sachez 
que vous pouvez avoir de l’aide tous les mardis soir 
de 19h à 22h à la Bibliothèque des Archives, située 
au 700, boulevard Laure, Local 190. 

SOCIÉTÉ ALZHEIMER DE LA CÔTE-NORD

Nous invitons toutes les personnes touchées, de 
près ou de loin, par un trouble neurocognitif dont 
la maladie d’Alzheimer, à participer aux cafés-ren-
contres mensuels. Ceux-ci servent aux personnes 
atteintes et aux proches aidants à acquérir des con-
naissances pratiques, à apprendre des stratégies à 
intégrer au quotidien et à planifier l’avenir. Partagez 
sans crainte vos expériences pour comprendre que 
vous n’êtes pas seul, car d’autres sont confrontés 
aux mêmes défis. Pour information : Claire Pelletier 
au 418 968-4673, poste 103.

AL-ANON

Il n’est pas nécessaire de boire pour souffrir de l’al-
coolisme.  Si la consommation d’alcool d’une per-
sonne vous dérange.  Il y a de l’aide chez Al-Anon 
au 1 844 725 2666 ou www.al-anon-quebec-est.org.  
Vous êtes bienvenues à l’une de nos réunions qui 
ont lieu plusieurs fois par semaine.

TÉLÉ-BINGO ROTARY

Bingo tous les mardis 18h15 à Cogeco (poste 555 
TIVO) (100 EPICO). Vous pouvez acheter vos cartes à 
Port-Cartier chez : Tabagie des Îles, Couche-Tard de 
l’ouest et Boni-Soir Shell.  À Sept-Îles : Épicerie chez 
Arthur, Tabagie Gamache, Dépanneur Ultramar rue 
Cartier et Dépanneur 7 Jours de Place Ferland ainsi 
qu’au dépanneur de Clarke City.

AMATEURS DE TIMBRES

Les amateurs de timbres sont attendus à une ren-
contre du Club de philatélie de Sept-Îles qui aura 
lieu le 17 octobre, de 19 h à 21 h, à la salle arrière 
du petit théâtre du centre socio récréatif situé au rez-
de-chaussée. Les numismates sont les bienvenus.  
Les rencontres se tiennent chaque troisième mardi 
du mois. Pour information : Wolfram Günther, 418 
965-7515

CHEVALIERS DE COLOMB 

Les Chevaliers de Colomb – Conseil 3638 avisent la 
population que les déjeuners du dimanche matin 
ont repris.  Bienvenue à tous!

ORDRE LOYAL DES MOOSE

L’Ordre loyal des Moose avise la population que les 
déjeuners ont repris. Bienvenue à tous.

A LA SOURCE

L’organisme vous informe des activités à venir.  Se-
maine internationale du portage du 16 au 22 oc-
tobre 2023. Sept-Îles : Party de nœuds et d’ajuste-
ments de portage le 16 octobre à 9h30.  Port-Cartier 
: Party de nœuds et d’ajustements de portage le 18 
octobre à 10h.  Port-Cartier : Atelier DME avec une 
nutritionniste le 11 octobre à 10h.  Atelier discussion 
bébés, bedaines sur le post-partum le 19 octobre à 
10h, Cercle de partage sur la fertilité le 26 octobre à 
18h30. Sept-Îles : Atelier discussion bébés, bedaines 
sur le post-partum le 17 octobre à 9h30, Cercle de 
partage sur la fertilité le 24 octobre à 18h30.  Séance 
d’information citoyenne le 20 octobre à 18h30 au 

LE BEL ÂGE

INVITATION AUX ORGANISMES DE LA RÉGION
Saviez-vous que cette page vous  est offerte 
gratuitement? Si vous souhaitez vous faire  

connaître  ou promouvoir un évènement, écriv-
ez-nous avant le jeudi 16 h au : 

journal@lenord-cotier.com

LES JOYEUX RETRAITÉS DE SEPT-ÎLES

Le bureau des Joyeux Retraités est ouvert du lundi au vendredi de 13h 
à 16h. Il est temps de renouveler votre carte FADOQ, vous en procurer 
une ou avoir des informations sur nos activités. Vous êtes intéressés à 
jouer aux cartes, joignez-vous à nous les mercredis de 13h à 16h au 
Rendez-vous des Aînés situé au 286, avenue Humphrey. Le coût de 
cette activité est de 3,00$.  Pour vous inscrire contactez Nicole Séguin 
au 418-350-0690. Les soirées de danse auront à tous les deux samedis 
de 20h à 23h. 

La date du prochain brunch sera le 29 octobre de 9:30 à 11:30 (même 
prix et mêmes conditions).  Les cours de danses en lignes ont débuté 
les lundis, mardis et vendredis. Pour informations communiquer avec 
Sylvie Boudreault au 418-968-5727.

CLUB DE L’ÂGE D’OR DE SEPT-ÎLES

Le Club de l’Âge d’Or tient à vous informer que le bureau sera fermé 
le 12 octobre prochain. Il est cependant ouvert tous les jours de 13 h à  
16 h au 286, rue Humphrey « le Rendez-vous des Ainés ». Vous êtes  
toujours les bienvenus pour renouveler vos cartes de membres. Nous 
sommes toujours heureux d’en accueillir de nouveaux. Nos activités 
sont commencées mais il reste toujours une place pour vous. Vous  
pouvez également visiter notre site web au www.clubagedorseptiles.
com  Pour information, contactez le 418 968-3445.

CLINIQUE DE PÉRINATALITÉ SOCIALE - L’ENVOL

La Clinique familiale l’Envol permet une approche globale et intégrée 
de la grossesse jusqu’à l’âge de 5 ans pour l’enfant grâce à une équi-
pe formée de deux médecins, d’une coordonnatrice, d’une infirmière, 
d’une intervenante sociale et d’une éducatrice à la petite enfance. 
Parmi les services pour les familles en situation de précarité : suivi 
de grossesse complet comprenant des rendez-vous médicaux, pré-
nataux et postnataux, service médical pour l’ensemble de la famille 
(prise en charge de toute la famille jusqu’à ce que le dernier enfant ait 
6 ans) et ateliers de groupes 0 à 5 ans. Ces services sont offerts gratu-
itement dans l’édifice de la Maison des organismes communautaires 
de Sept-Îles (MOCSI). Pour informations : 418 968-4964 ou https://
envolsept-iles.org/clinique-familiale/.  

Émissions locales (11 au 17 octobre 2023) MERCREDI 11 JEUDI 12 VENDREDI 13 SAMEDI 14 DIMANCHE 15 LUNDI 16 MARDI 17
Connecté Sept-Iles et Port-Cartier (actualité locale) 11h30,18h30 8h30,12h,20h30 8h,11h30,18h30 14h, 20h 12h,17h, 22h 8h,11h30,18h30 8h30, 12h30, 18h
Conseil municipal de Sept-Iles 12h30 22h 14h 9h30 14h 13h 21h
Droit devant (information juridique utile pour notre vie quotidienne) 8h, 18h 9h, 20h 13h45, 20h15 13h30, 20h30 11h30, 20h45 17h 12h
La messe quotidienne 10h30 10h30 10h30 10h30 10h30
Télé-Bingo Rotary (en direct) 18h15
Tel quel (plongez au cœur d'un événement ou d'un coin de la région) 19h15, 22h15 13h45, 20h15 18h15 11h45, 20h45 12h30, 22h45 21h45 9h, 17h
La vitrine (découvrez un organisme local chaque semaine) 8h15, 19h 13h30, 17h 9h, 20h 11h30, 18h 12h45, 22h30 9h, 12h15 11h45, 20h15
Salon du livre de la Côte-Nord (entrevues avec des auteurs) 8h30 10h 18h30 19h 12h30, 18h 13h30
M. le maire de Port-Cartier vous répond 19h30 19h 12h 17h 11h, 18h30 8h30, 22h 20h30
Maya découvre le golfe du Saint-Laurent (série documentaire) 9h, 22h 19h30 13h30, 18h 13h45, 19h 20h30 12h, 21h30 11h30, 20h
Les matelots de Tante Caro (10e anniversaire) / émission pour enfants 10h 11h30 8h30, 17h 13h 9h30 8h
Votre horoscope (avec Alexandre Aubry) 22h30 10h 23h 10h
Cultivez votre plaisir (spectacles et évènements culturels dans la région) 12h, 17h 8h 20h30 19h30 10h, 18h 10h, 21h 13h
Émissions spéciales 22h 14h30, 22h

NOUSTV : AU 555 (TIVO) / 100 (EPICO)
Émissions en provenance du réseau: jeudi et vendredi (12h30-13h30); mercredi au dimanche (21h-22h);

samedi et dimanche (8h-9h30)

HORAIRE COMPLET :
www.nous.tv/sept-îles555 HD

HAÏKU 
 
explosion de couleurs 
dans le sous-bois 
je m’arrête 
 
Thérèse Bourdages 
Groupe Haïku Sept-Îles 
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LOGEMENTS À LOUER 

IMMEUBLE Rive-Nord, 3 ½, 
4 ½, 5 ½, tous avec balcon, 
très bien situés. Tél. 418 968-
2669 

 

NORTH VIEW (APPARTE-
MENTS DU GOUVERNEUR). 
Tél. : 418 968-8816, 2 ½ et 3 
½ chauffés, éclairés, semi-
meublés, 4 ½ et 5 ½ non 
meublés, chauffés, éclairés, 
interphone, bien situés, tran-
quilles. Libres immédiate-
ment. 

 

OFFRES DE SERVICE 

PLOMBERIE résidentielle 
Marc Tremblay. Installation 
et réparation en tout genre. 
Pose de chauffe-eau. 
Débouchage et chauffage à 
l’eau chaude. 20 ans d’ex-
périence. Tél. 418 409-2816 

Confiez-nous votre projet de 
rénovation résidentielle! 
Sous-sol, cuisine, salle de 
bains, peinture... Réno 7-Îles 
est là pour vous. Contactez-
nous au 514 968-4277.  
Satisfaction garantie. 
reno7iles@gmail.com. RBQ: 
5835-4473-01. 

Agences/ Rencontres 

CONTACTS directs et ren-
contres sur le service #1 au 
Québec! Conversations, 
rencontres inattendues, des 
aventures inoubliables vous 
attendent.  Goûtez la dif-
férence! Appelez le 438 
899-7001 pour les écouter, 
leur parler, ou, depuis votre 
cellulaire faites le # (carré) 
6920 (des frais peuvent 
s'appliquer). L'aventure est 
au bout de la ligne. 
www.lesseductrices.ca   

HEURE DE TOMBÉE : Vendredi 10 H 

MODE DE PAIEMENT : Comptant, Visa 

ou Mastercard  

 TARIFICATION 

20 mots et moins : 9 $ 

Avec encadré ou inversé : 11 $ 

Avec couleur : 15 $ 

Prière régulière : 12 $ 

Prière longue : 25 $  

Prière avec photo : 30 $ 

POUR ACHETER. 
POUR VENDRE.  
Près de chez vous ! 

PETITES
DE PENTECÔTE 
À NATASHQUAN 
Contactez 
418 960-2090, poste 2210

Par courriel : reception@lemanic.ca

PAR  
TÉLÉPHONE : 
418 960-2090, 

poste 2210

ANNONCES 

Taxes incluses. Toutes les annonces classées  
devront être payées avant parution.

lenordcotier.com

RECYCLEZ  
votre journal  

pour un avenir  
plus vert!

NOS JOURNALISTES TOUJOURS PRÉSENTS  
LORS DES GRANDS ÉVÈNEMENTS!

DIVERS 

ACHÈTE vos vieux jeux et 
vieilles consoles, Nintendo 
NES, Super Nintendo, Nin-
tendo 64, Wii, Wii U, Nin-
tendo Switch, Gameboy, DS, 
3DS, Sega Genesis, Sega 
Saturne, Dreamcast, Playsta-
tion, Xbox, Vectrex, Coleco, 
Intellevision, Virtial Boy, 
Turbo Grafix, Atari, figurine 
Amiibo ou autres consoles. 
Offre très bon prix pour vos 
jeux et consoles $$. Tél. 418 
297-9523 

 

 

Astrologie/ Occultisme/ Car-
tomancie 

ANA Médium, spécialiste 
des questions amoureuses 
depuis 25 ans. Le secret des 
rencontres positives, la 
méthode pour récupérer 
son ex et des centaines de 
couples sauvés durable-
ment, réponses précises et 
datées. Tél. 450 309-0125 

Pour tout 
savoir

LOGEMENTS À LOUER 

IMMEUBLE Rive-Nord, 3 ½, 
4 ½, 5 ½, tous avec balcon, 
très bien situés. Tél. 418 968-
2669 

 

NORTH VIEW (APPARTE-
MENTS DU GOUVERNEUR). 
Tél. : 418 968-8816, 2 ½ et 3 
½ chauffés, éclairés, semi-
meublés, 4 ½ et 5 ½ non 
meublés, chauffés, éclairés, 
interphone, bien situés, tran-
quilles. Libres immédiate-
ment. 

AUTO À VENDRE  

KIA RIO EX-SEDAN à vendre 
pour raison de santé. 2010. 
Automatique. 119 300 km. 
Une seule propriétaire. En-
tretien régulier avec preuve. 
Quelques détails à régler 
avant de prendre la grande 
route. Prix négociable. Tél 
418 446-3314 

RACHAT de vos carabines et 
fusils par l’armurerie Sécure 
Armes, estimation profes-
sionnelle à domicile, dé-
placement partout au 
Québec, accréditation GRC, 
reçu et transfert SIAF inclus. 
Tél. 581 989-ARME (2763) 

 

Astrologie/ Occultisme/ 
Cartomancie 

ANA Médium, spécialiste 
des questions amoureuses 
depuis 25 ans. Le secret des 
rencontres positives, la 
méthode pour récupérer 
son ex et des centaines de 
couples sauvés durable-
ment, réponses précises et 
datées. Tél. 450 309-0125 

Agences/ Rencontres 

CONTACTS directs et ren-
contres sur le service #1 au 
Québec! Conversations, ren-
contres inattendues, des 
aventures inoubliables vous 
attendent.  Goûtez la dif-
férence! Appelez le 438 899-
7001 pour les écouter, leur 
parler, ou, depuis votre cellu-
laire faites le # (carré) 6920 
(des frais peuvent s'appli-
quer). L'aventure est au bout 
de la ligne. www.lesseductri-
ces.ca   

HEURE DE TOMBÉE : VENDREDI 10 H 

MODE DE PAIEMENT : Comptant, Visa 

ou Mastercard  

 TARIFICATION 

20 mots et moins : 9 $ 

Avec encadré ou inversé : 11 $ 

Avec couleur : 15 $ 

Prière régulière : 12 $ 

Prière longue : 25 $  

Prière avec photo : 30 $ 

POUR ACHETER. 
POUR VENDRE.  
Près de chez vous ! 

PETITES
DE PENTECÔTE 
À NATASHQUAN 
Contactez 
418 960-2090, poste 2210

Par courriel : reception@lemanic.ca

PAR  
TÉLÉPHONE : 
418 960-2090, 

poste 2210

ANNONCES 

Taxes incluses. Toutes les annonces classées  
devront être payées avant parution.

lenordcotier.com

RECYCLEZ  
votre journal pour  

un avenir plus vert!

NOS JOURNALISTES TOUJOURS PRÉSENTS  
LORS DES GRANDS ÉVÈNEMENTS!

OFFRES DE SERVICE 

PLOMBERIE résidentielle 
Marc Tremblay. Installation 
et réparation en tout genre. 
Pose de chauffe-eau. 
Débouchage et chauffage à 
l’eau chaude. 20 ans d’ex-
périence. Tél. 418 409-2816 

 

DIVERS 

ACHÈTE vos vieux jeux et 
vieilles consoles, Nintendo 
NES, Super Nintendo, Nin-
tendo 64, Wii, Wii U, Nin-
tendo Switch, Gameboy, DS, 
3DS, Sega Genesis, Sega 
Saturne, Dreamcast, Playsta-
tion, Xbox, Vectrex, Coleco, 
Intellevision, Virtial Boy, 
Turbo Grafix, Atari, figurine 
Amiibo ou autres consoles. 
Offre très bon prix pour vos 
jeux et consoles $$. Tél. 418 
297-9523 

SUIVEZ-NOUS  
sur Twitter 

Journal_LeNCJe lis, 
donc je suis informé

APPARTEMENTS 
LE CONCORDE 
418 968-8833

* Chauffés 
* Éclairés 

* Centre-ville 
418 968-8833

31/2 - 41/2 - 51/2
Studios

Sept-Îles et Port-Cartier 
2 ½, 3 ½, 4 ½ et 5 ½ 

BUREAU : 685-A, GIASSON #1 
SERVICE 24/7 

418 968-3343
Visitez notre site Internet 
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A
ACRYLIQUE
AQUARELLE
ARTISTE
B
BORDUAS
BUSTE
C
CADRE
CÉZANNE
CHAGALL
COLLAGE
COULEUR
COURBET

CRÉATION
D
DALI
DE VINCI
DEGAS
DELACROIX
DESSIN
E
ESQUISSE
EXPOSITION
F
FORTIN
FRESQUE
FUSAIN

G
GAGNON
GAUGUIN
GOYA
GRAVURE
H
HUILE
K
KLIMT
L
LEMIEUX
M
MAGRITTE
MANET

MATISSE
MÉDIUM
MICHEL-ANGE
MONET
MUNCH
O
ŒUVRE
P
PASTEL
PAYSAGE
PEINTURE
PELLAN
PERSPECTIVE
PICASSO

PINCEAU
PORTRAIT
R
RELIEF
REMBRANDT
RENOIR
RIOPELLE
RODIN
RUBENS
S
SCULPTURE
STYLE
T
TEINTE

TOILE
TRIPTYQUE
V
VAN GOGH
VERMEER
VERNISSAGE

RÈGLES DU JEU: 
Vous devez remplir toutes les cases vides en plaçant les  
chiffres 1 à 9 une seule fois par ligne, une seule fois par  
colonne et une seule fois par boîte de 9 cases. 
 
Chaque boîte de 9 cases est marquée d’un trait plus foncé. 
Vous avez déjà quelques chiffres par boîte pour vous aider. 
Ne pas oublier: vous ne devez jamais répéter plus  
d’une fois les chiffres 1à 9 dans la même ligne, la même co-
lonne et la même boîte de 9 cases.

HORIZONTALEMENT 
1. Caractérisé par le désordre. 
11. Labyrinthe. 
12. Fonction. 
14. Indication musicale. 
15. Poème du Moyen Âge. 
17. Adresse internet. 
18. Donner plus de goût. 
20. Iridacée bulbeuse. 
21. Partie de route. 
23. Dirigée par Himmler. 
24. On le moud. 
26. Chef de le. 
28. Lentement et avec ampleur. 
30. Glisse involontairement. 
32. Sans éclat. 
34. Décharge. 
35. Service créé en 1943. 
36. Feuillet superu d'un ouvrage im-
primé. 
38. Imaginaire. 
41. Arrache. 
42. Oiseau gallinacé. 
43. Nécrose cutanée. 
45. Fleur. 
46. Fruits très sucrés. 
 
 
 

VERTICALEMENT 
Craquant. 
2. Insecte des eaux stagnantes. 
3. Falsié. 
4. Couper les poils. 
5. Abréviation de centilitre. 
6. Héroïne grecque. 
7. Pronom relatif. 
8. Usages traditionnels. 
9. Liquide amniotique. 
10. Mélange confus. 
13. À moitié ivre. 
16. Au-dessus de l'oeil. 
19. Détermination. 
20. Immobile. 
22. Poème lyrique divisé en strophes. 
25. Sur le côté. 
27. Cultivé pour sa racine. 
29. Sont étendus. 
31. Ministre du culte. 
33. Produit sidérurgique. 
36. Café décaféiné. 
37. Utiles au golf. 
38. Arbre. 
39. Alexandre le  

Grand. 
40. Acide. 
44. Élément  

radioactif.

MOTS CROISÉS

SUDOKU
U
N
°841

RÉPO
N
SE

D
U

MOT CACHÉ

Nécrologie

Déjà 1 ans... 
Il y a des moments où on aurait vraiment aimé te ramener du ciel pour passer 
juste une journée avec toi! Te faire un câlin, t’embrasser, écouter le son de ta 
voix ou de ton rire et aussi avoir l’occasion de te dire à quel point tu nous 
manques. 
Nos remerciements les plus sincères à tous ceux et celles qui ont partagé notre 
chagrin lors du décès de notre maman survenu le 13 octobre 2022. Votre  
présence ainsi que toutes les marques de sympathie manifestées de quelque 
façon que ce soit nous ont été d’un grand réconfort et furent très appréciées. 
Que chacun de vous trouve dans ces remerciements l’expression de notre 
reconn aissance et les considère comme personnels. 
Le 13 octobre prochain, prenons quelques instants pour nous remémorer le 
souvenir de madame Huguette Landriault. Madame Landriault était l’épouse 
de feu monsieur Yvon Guillemette. Merci à tous ceux et celles qui se joindront 
à la famille, en pensée, en ce jour de souvenir. 
Josée et Éric 

En souvenir

Huguette Landriault
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EMPLOYÉS RECHERCHÉS? 
 

Le centre publicitaire peut vous aider! 

lenordcotier.com/centrepublicitaire 

- SIMPLE  

- EFFICACE  

- ABORDABLE 

salle à manger - cuisine - comptoir - livraison - gestion

1005, boulevard Laure, Sept-Îles 
418  968-9191 

st-hubert.com/fr/carrieres.html

voici ce qu’on t’offre

horaire flexible

programme de bourse  
pour étudiants

une entreprise impliquée
et écoresponsable

possibilité
d’avancement

rabais employés

ÉCRIS-NOUS

créateurs de bonheur

recherchés
Aide-livreur demandé  
pour le Journal le Nord-Côtier 
Le mardi soir de 21h à 1h  
100 $ /4 heures

OFFRE D’EMPLOI

Pour aider la conductrice à livrer les journaux à nos super camelots ! 
Bienvenue aux retraités (homme ou femme) ! 

Pour information, demandez : Bianka 418 960-2090 poste 2210

Sept-Îles, le 2 octobre 2023 – La Corporation de Transport Adapté 
de Sept-Îles Inc. désire inviter ses membres et usagers de tous les 
services de transport en commun, soit les services du 
Transport Adapté, Taxibus et Interbus, à son assemblée générale 
annuelle qui aura lieu le mercredi, 18 octobre 2023 à 19 h, à la salle 
Aquilon de la Bibliothèque Louis-Ange-Santerre, au 500, avenue 
Jolliet à Sept-Îles.   
 
Nous cherchons des gens motivés, passionnés et créatifs an de 
combler deux (2) postes vacants. Si vous êtes intéressés à vous 
joindre à notre équipe, veuillez vous présenter à notre AGA. 
 
 Au plaisir de vous y voir en grand nombre ! 
Sylvie St-Pierre, directrice générale 
418 962-7111 

ASSEMBLÉE  
GÉNÉRALE ANNUELLE SOMMAIRE DU RAPPORT DE DÉPENSES 

ÉLECTORALES D’UN CANDIDAT INDÉPENDANT AUTORISÉ
Élection partielle du 11 juin 2023

AVIS PUBLIC

Rapport de dépenses électorales

Nom du candidat 
et de l’agent offi  ciel

Total des dépenses 
électorales faites ou 

autorisées

Date de 
réception

PRÉFET (5310,90 $)*

1.  Francis Malec, candidat indépendant 
     autorisé (Francis Malec, agent offi  ciel) 0,00 $ 2023/09/05

2.  Meggie Richard, candidate indépendante 
     autorisée (Meggie Richard, agente offi  cielle) 1191,76 $ 2023/09/08

* Montant maximum de dépenses électorales permis par la Loi

Toute personne peut examiner les rapports et les documents qui les accompagnent, et en 
prendre copie, pendant les heures normales d’ouverture de bureau, à l’endroit suivant :

MRC de Minganie
1303, rue de la Digue, Havre-Saint-Pierre (Québec)

Josée Boudreau, trésorière 
Le 4 octobre 2023

AVIS DE CLÔTURE D’INVENTAIRE
Avis est par les présentes donné qu’à la suite du décès de Marie-Anne Méthot, en son 
vivant domiciliée au 2, rue Le Moyne, chambre #7, à Port-Cartier, province de Québec, 
G5B 0A3, survenu le 6 juin 2023, un inventaire des biens de la défunte a été fait par le 
liquidateur successoral soussigné le 4 octobre 2023, devant notaire conformément à la loi.

Cet inventaire peut être consulté par les intéressés à l’étude de Me Mélanie Boulay, notaire, 
sise au 24 boulevard des Îles, bureau 110, à Port-Cartier, province de Québec, G5B 2M9.

Donné ce 4 octobre 2023 à Port-Cartier.
Jim-Noël Méthot, liquidateur
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Transport Rodrigue Normand est à la recherche d’un  

chauffeur classe­1  
pour du transport local et longue distance.  

• Permis de conduire classe 1 
• Rapidité d’apprentissage 

• Débrouillardise 
• Avoir un bon dossier de conduite 

• Salaire : à discuter selon expérience 
• Horaire de travail : 40 h/semaine et plus 

• Avantages sociaux  
• Augmentation de salaire après 3 mois de service selon les compétences  

Camion attitré par chauffeur 
Flotte propre et très bien entretenue 

 
Venez porter votre CV directement à Jimmy Sirois ou  

au : j.sirois@trntransport.com 

17, chemin de la Scierie, C.P. 6207, Baie-Comeau, Qc G5C 0B7  
Tél. : 418 589-9150  • info@trntransport.com 

OFFRE D’EMPLOI

Une belle équipe de  

travail vous attend!  

Les documents d’appels d’offres et informations détaillées sont disponibles 
par le biais du système électronique d’appel d’offres (SEAO) à l’adresse  
seao.ca. L’obtention des documents est sujette à la tarification de cet organisme. 
Des garanties financières et d’autres exigences peuvent également être exigées 
dans les documents d’appel d’offres. 

Toute soumission devra, pour être validement reçue, se trouver physiquement entre 
les mains de la Ville ou de son mandataire officiel, sous pli cacheté, au Service des 
affaires juridiques situé à l’hôtel de ville au 546, avenue De Quen, Sept Îles (Québec) 
G4R 2R4, avant l’heure et la date limite indiquées. Nos heures d’ouverture sont de 
8 h 30 à 12 h et 13 h à 16 h 30 du lundi au jeudi et de 8 h 30 à 12 h 30 le vendredi.

Les soumissions seront ouvertes publiquement en présence de deux (2) témoins, 
dans les minutes suivant l’heure limite de réception. Les résultats seront publiés 
dès que possible sur le SEAO ainsi que sur le site Internet de la Municipalité à 
l’adresse septiles.ca (accès direct sur la page d’accueil à la section de droite).

La Ville n’est pas tenue d’accepter la plus basse ni aucune autre des soumissions 
ni de motiver l’acceptation ou le rejet de toute soumission.

Le Service des affaires juridiques (tél. : 418 964-3205)

APPEL D’OFFRES    

A V I S  A U X  S O U M I S S I O N N A I R E S

N° ING-2023-7800
COLLECTE ET TRANSPORT DES MATIÈRES RÉSIDUELLES   
• Dépôt des soumissions : avant 15 heures, le mardi 14 novembre 2023

!""#$%&'$()*+,%
!"#$%&$'#(&#"%$)*+,-,#./($)*

!"#$%#&'()*+")*&,$*'-#(#./*+
• Élaborer les priorités annuelles, en collaboration avec le conseil d’administration ;
• Assurer une bonne et étroite communication avec le C.A, les employés, les partenaires et la clientèle ;
• Planifier l’attribution des ressources financières et matérielles et en assurer le suivi,

dans le respect des valeurs de la station ;
• Évaluer, déterminer, planifier et assurer la réalisation d’investissements clés en matière d’infrastructures et 

d’équipements ;
• Recruter, embaucher, superviser et évaluer le personnel ;
• Élaborer, gérer des subventions et en assurer les suivis auprès des bailleurs de fonds ;
• Initier, développer et maintenir de bons partenariats ;

!",0#(+")%1)"%1/+
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APPELEZ AU 418 960-2090, poste 2231 
ou bchasse@editionsnordiques.com

OYÉ, OYÉ  
CAMELOTS RECHERCHÉS
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Les trophées de chasse sont pré-
cieux pour ceux qui les récoltent, à 
un point tel que certains chasseurs 
veulent connaître leur « score ». Le 
Baie-Comois Maxime Larose, origi-
naire de Forestville, est un des deux 
seuls mesureurs officiels de Trophée 
Québec sur la Côte-Nord. 

Johannie Gaudreault

Il a suivi sa formation à Rimouski 
le 21  mai avec l’autre Nord-Côtier 
Nicolas Savard.

« L’an passé, j’ai voulu faire mesurer 
mon panache d’orignal que j’avais 
récolté en 2015 et il a fallu que je me 
rende à La Malbaie. J’ai trouvé que 
c’était un service qui manquait dans 
la région », explique M. Larose.

La Côte-Nord était la seule région 
à ne pas compter de mesureur. 
Maxime Larose peut maintenant 
mesurer les orignaux, chevreuils et 
ours grâce aux techniques apprises 
lors de sa formation.

Ce travail est fait de façon bénévole, 
mais pour le chasseur aguerri, c’est 
une passion.

« On ne fait pas ça à but lucratif, 
assure le Baie-Comois. On fait ça 
parce qu’on aime ça. Moi, la chasse, 
c’est une passion depuis 14 ans. »

C’est à l’âge de 29  ans, en 2015, 
qu’il a abattu son plus gros orignal 
à vie. La bête lui a valu la 7e  place 
dans le livre de Trophée Québec, 
qui reconnaît de façon officielle les 
grands gibiers trophées récoltés en 
sol québécois.

Il s’agit d’un répertoire complémen-

taire à celui de Boone & Crockett 
Club et du Pope and Young Club, 
aux États-Unis.

Il avait obtenu un pointage de 197 
5/8. C’est le plus gros panache d’ori-
gnal qu’il a eu la chance de croiser 
tout comme c’était le cas pour son 
mesureur.

« Il n’en avait jamais vu de plus gros », 
confirme-t-il ajoutant que ceux qui 
sont plus haut que lui dans le clas-
sement sont des scores datant de 
nombreuses années. 

Plusieurs critères sont pris en compte 
pour le comptage des points par le 
mesureur.

« On mesure l’envergure du panache, 
la largeur et la longueur de la palette 
et la grosseur des merrains (tiges 
centrales de ses bois) », fait savoir 
Maxime Larose. 

À la suite de son travail, le mesureur 
fait parvenir les informations récol-
tées à Trophée Québec, si le score 
requis est atteint. Pour l’orignal, le 
pointage minimal est de 130 à l’arc 
et 150 à la carabine. 

Le passionné de chasse a inscrit son 
premier trophée cette saison en tant 
que mesureur.

L’orignal d’Alexandre Boudreault de 
Baie-Comeau a cumulé suffisam-
ment de points pour faire partie du 
registre, soit un total de 164 3/8.

L’électricien de formation adore son 
expérience jusqu’à maintenant.

« Je peux aussi entendre toutes 
les histoires de chasse des per-

sonnes que je rencontre. Pour un 
passionné de chasse comme moi, 
je ne demande pas mieux », com-
mente-t-il. 

Notons que les chasseurs doivent 
patienter 60  jours afin de procé-
der au mesurage de leur trophée 
pour lui laisser le temps de sécher. 
« Quand l’humidité sort du crâne, 
ça le fait rétrécir un peu. On évalue 
qu’après 60  jours, toute l’humidité 
est sortie et il ne rapetissera plus », 
explique M. Larose. 

Maxime Larose peut mesurer les tro-
phées de partout sur la Côte-Nord. 
Les gens de la région peuvent le 
contacter et lui apporter leur ori-
gnal, chevreuil ou ours pour courir 

la chance de figurer dans les records 
provinciaux. 

Faire mesurer son trophée permet 
de savoir si l’orignal, le chevreuil 
ou l’ours récolté est parmi les plus 
gros au Québec, mais pour Maxime 
Larose, « c’est surtout une satisfac-
tion personnelle des chasseurs ». 

Trophée Québec a été mis en place 
il y a plus de 15  ans par André 
Beaudry et Raynald Groleau.

Ayant été obligés de se rendre aux 
États-Unis pour faire mesurer des 
trophées, ils ont décidé de traduire 
tous les documents américains et de 
former des mesureurs ici au Québec. 

Maxime Larose, au centre, avec son trophée récolté en 2015. Il est accompagné de ses cousins, 
Steeve et Serge Bouchard. Photo courtoisie

Maxime Larose, mesureur de trophées

Sous l’autorité du conseil d’administration, la personne  
recherchée assure la gestion de la Ressource de  
réinsertion Le Phare. 

DÉFIS 
o Développer des projets porteurs, en collaboration avec  
    les partenaires du milieu. 
o Optimiser la rentabilité des opérations. 
o Assurer l’attraction, la rétention et la mobilisation  
    du personnel. 

RESPONSABILITÉS 
Relevant du conseil d’administration, la titulaire du poste 
gère les ressources humaines, nancières et matérielles 
liées aux activités de l’Entreprise : Ressource de  
réinsertion Le Phare. Elle doit planier, organiser, diriger 
et contrôler le développement stratégique de l’entreprise 
ainsi que de l’ensemble des activités opérationnelles. La 
personne titulaire du poste prépare les rencontres du 
conseil d’administration ainsi que la documentation  
associée et s’assure de veiller à la pérennité de 
 l’entreprise par une saine rentabilité. 

PROFIL RECHERCHÉ : 
Diplôme universitaire de premier cycle en administration 
ou toute autre formation dans un domaine connexe. 
Un minimum de trois années d’expérience en gestion, 
préférablement dans un contexte de travail semblable ou 
similaire. 
Bonne connaissance de la gestion nancière et de la  
gestion de projets. Intégrité, bon esprit d’analyse, 
 leadership mobilisateur et bon sens de l’empathie.  
Gestionnaire centré vers les résultats. Maitrise des  
logiciels de bureautique usuels. 

CONDITIONS GÉNÉRALES DE TRAVAIL : 
Le poste est permanent et à temps complet. Une  
rémunération concurrentielle est accordée, laquelle tien-
dra compte du prol de compétences de la personne re-
tenue.Cette personne recevra un accompagnement aux 
ns d’assurer une intégration optimale dans ses fonctions. 
Les personnes intéressées possédant le prol recherché 
sont invitées à déposer leur curriculum vitae complet (let-
tre de motivation, formation, expériences, copie des di-
plômes ) » Nous recevons les candidatures jusqu’à 
vendredi le 3 novembre 2023 avant 16 h 30 à l’adresse 
courriel suivante : layran@telus.net. Pour toute  infor-
mation, contacter Monsieur Laurent Imbeault au 418 
350 3787.   

Note : Seules les personnes répondant au prol seront contactées. 

Ressource de Réinsertion Le 
Phare, 99, boul. du Portage- 
des-Mousses, Port-Cartier, 
Québec (G5B 1C9) 
 
La Ressource de Réinsertion 
Le Phare une est entreprise 
d’économie sociale, ayant 
comme principales activités : 
- la gestion du centre de tri  
  de matières recyclables ;  
- la gestion des écocentres ; 
- la gestion du centre de  
  transfert  

MISSION : Notre mission est 
de créer des emplois de qua-
lité dans le domaine de la ré-
cupération pour les 
personnes sur la Côte-Nord 
ayant des limitations. 

 
VISION : Nous souhaitons 
devenir un centre de tri  
régional (Côte-Nord) qui  
innove dans l’amélioration 
des conditions de travail de 
ses travailleurs et  
travailleuses. 
 
VALEURS : La SÉCURITÉ, le 
RESPECT et la FIERTÉ sont 
mises à l’avant-plan an  
de faire rayonner  
l’organisme. 

 OFFRE D’EMPLOI (POSTE PERMANENT)  
DIRECTEUR(TRICE) GÉNÉRAL(E) 

33
 ǀ L

e 
m

er
cr

ed
i 1

1 
oc

to
br

e 
20

23
 ǀ L

e 
N

or
d-

Cô
tie

r



« Un produit qui ne s’use pas est une 
tragédie pour les affaires. »

 —Auteur inconnu, 1928

Les fabricants, s’ils étaient 
honnêtes, pourraient même 
afficher la date sur l’éti-
quette. Meilleur avant, foutu 
après. Pour paraphraser 
Claude Péloquin, « vous êtes 
pas écœurés de jeter, bande 
de c…? »

Le concept d’obsolescence 
programmée ne date pas 
d’hier. «  Un produit qui ne 
s’use pas est une tragédie 
pour les affaires  », écrivait 
un auteur inconnu en… 
1928! D’un autre côté, des 
produits qui s’usent préma-
turément sont une tragédie 
pour l’environnement…

Matériaux «  cheapettes  », 
conception bancale, tour-
nage de coins ronds, grain 
de sable dans l’engrenage : 
tous les moyens sont bons 
pour que votre bien de 
consommation rende l’âme 
rapido. Et que vous rachetiez 
son équivalent illico presto, 
bien sûr.  

Si certains le remettent en 
question ou le considèrent 
comme une énième inven-
tion des wokes/écolos/
gaugauchistes radicaux, la 
plupart s’entendent sur la 
véracité du fléau.

Parce que le «  lavage vert » 
est à la mode, les politiciens 
y voient un bon filon! Le 
gouvernement québécois 
vient justement d’adopter 
à l’unanimité un projet de 
loi «  anti-obsolescence  », le 
projet de loi 29. 

Le Québec devient ainsi « le 
premier État en Amérique 
à légiférer en matière d’ob-
solescence programmée, 
deuxième au monde après 
la France », se réjouissait le 
porteur de ballon Simon 

Jolin-Barrette, entre autres 
ministre responsable de la 
protection des consomma-
teurs. La France dispose d’un 
règlement contre l’obsoles-
cence programmée et son 
corollaire, «  l’irréparabilité 
volontaire », depuis… 2015!

La loi française, admirable 
en principe, a toutefois ses 

limites. « Aucune entreprise 
n’a été condamnée en France 
même si cette pratique (l’ob-
solescence programmée) 
est interdite depuis 2015  », 
rappelle Équiterre. L’orga-
nisme québécois faisait d’ail-
leurs partie des intervenants 
lors des consultations sur le 

projet de loi 29, adopté à 
l’unanimité le 3 octobre. 

Dès que la loi 29 sera sanc-
tionnée, le commerce de 
biens dont l’obsolescence 
est programmée (dont «  la 
durée normale de fonction-
nement a été délibérément 
limitée  ») sera interdit. Une 
«  mesure anticitron  » spéci-

fique aux automobiles sera 
également appliquée et 
donnera au client floué le 
droit de «  demander l’an-
nulation du contrat ou une 
diminution du prix payé  ». 
«  D’autres mesures, visant 
entre autres à renforcer le 
droit des Québécoises et 

des Québécois à la répa-
ration et à instaurer une 
garantie de bon fonctionne-
ment applicable à plusieurs 
biens neufs, ont aussi été 
adoptées », tout comme une 
mesure visant la mise en 
place (alléluia!) d’un char-
geur universel. 

Indice de réparabilité

L’indice de réparabilité est 
un outil visant à informer le 
consommateur sur le carac-
tère plus ou moins réparable 
de ses achats. En France, 
l’affichage obligatoire d’un 
indice de réparabilité (de 1 à 
10, 10 étant le plus simple à 
« réparer » en cas de bris) est 
déployé depuis janvier 2021 
et permet aux acheteurs 
d’évaluer les biens convoités 
sur cette base.

Encore faut-il que les ser-
vices de réparation soient 
disponibles! Mais ça, ce sera 
pour une autre chronique…

Quoi qu’il en soit, un client 
qui s’estime floué devra 
avoir recours à l’Office de 
la protection du consom-
mateur, organisme qui sera 
chargé de déterminer si 
l’objet en question a bel et 
bien été conçu, de manière 
délibérée, pour que sa 
durée de vie soit réduite. 
Des amendes salées pour-
raient être à la clé, jusqu’à 
125 000 $!

Parions que l’application de 
ce projet de loi sera un beau 
défi, mais comme le dit si 
bien un rapport de l’ONU, 
les petits électroménagers et 
les appareils électroniques 
génèrent, à eux seuls, près 
de 45 millions de tonnes de 
détritus par année… Pauvre 
petite planète! Ça vaut le 
coup d’essayer!

Vous en voulez plus?

À visionner : le documen-
taire Prêt à jeter

Certes vieillot (2010!), ce 
documentaire n’en est pas 
moins percutant. (Le happy 
birthday  chanté à une 
ampoule qui brille depuis 
100 ans vaut à lui seul le 
visionnement…) Disponible 
sur YouTube

À lire :  le mémoire d’Équi-
terre Pour un droit à la répa-
ration robuste et accessible 
partout au Québec.

Ce mémoire permet de bien 
cerner les enjeux liés au 
projet de loi 29, ses limites, 
mais également ses possi-
bilités. Disponible sur le site 
d’Équiterre ou en suivant ce 
lien : tinyurl.com/ufn4htb9, 
tout comme des balados sur 
le même thème.

Obsolescence maudite!

Que celui qui n’a jamais jeté un chargeur désuet jette le premier cellulaire! Le projet de loi 29 vise d’ailleurs la mise 
en place d’un chargeur universel. Photo iStock

Les godillots, les oripeaux, les électros, les « électronicos », les autos… Rien n’y échappe! 
Et ce n’est pas une vue de l’esprit : peu importe ce que vous achetez, sachez que l’ob-
solescence en est fort probablement programmée à plus ou moins brève échéance, mais 
souvent à plus brève qu’autrement.

ebernier@lecharlevoisien.com 
Initiative de journalisme local

Emelie Bernier 
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Chaque tournoi comptera 
pour le prochain. C’est ce 
qui attend les Voyageurs du 
Cégep de Sept-Îles en vol-
leyball masculin, qui ouvre 
leur saison en accueillant la 
visite ce samedi, 14 octobre.

Sylvain Turcotte

La visite pour le premier tour-
noi, ce sera celle de Lévis, 
Rimouski, Rivière-du-Loup 
et Sainte-Foy, les équipes 
de la section B de la section 
Québec/Chaudière-Appa-
laches en division 2 (RSEQ 
collégial). 

Les deux premières forma-
tions au terme du tournoi 
monteront en section A 
pour la rencontre suivante, 
les deux dernières de la 
section A descendront dans 
le B. Il en sera ainsi pour l’en-
semble du calendrier régu-
lier. Les équipes amasseront 
des points en fonction des 
éliminatoires.  

« L’objectif est d’aller dans le 
premier pool pour faire le 

plus de points. On a l’équipe 
pour rivaliser, reste à voir la 
performance des gars », a 
fait savoir Jessy Roy, adjoint 
à l’entraîneur-chef des 
Voyageurs, Jean-François 
Lachance. 

Cette nouvelle formule plait 
à M. Roy, qui voit d’un bon 
œil de jouer le premier tour-
noi à la maison. « On pourra 
se concentrer sur le volley. »

Le personnel d’entraîneur 
de la formation du Cégep 
de Sept-Îles mise sur de 
bons vétérans et de bonnes 
recrues. « Le cœur du noyau 
est présent chez les vété-
rans », a mentionné Jessy 
Roy, satisfait du travail à l’en-
traînement. 

Comme forces pour son 
équipe, il parle de l’attaque 
et du bloc. « On est phy-
sique et on saute haut. On 
a une grosse puissance de 
frappe », a-t-il dit. La défen-
sive est toutefois un aspect à 
travailler. 

Les entraîneurs ont fait le 
choix de garder 15 joueurs, 
tout comme ils l’avaient fait 
l’an dernier. Ils avaient toute-
fois fini l’année à huit.

« Chaque joueur peut appor-
ter quelque chose de positif 
et son attitude. Ils sont déjà 
au courant qu’ils ne seront 
que douze par tournoi », a 
conclu l’adjoint. 

Les Voyageurs joueront leurs 
matchs à 9h (vs Lévis), 10h15 
(vs Sainte-Foy), 12h45 (vs 
Rivière-du-Loup) et 15h15 
(vs Rimouski) au gymnase 
du Cégep de Sept-Îles. 

Ils comptent dans leurs rangs 
les vétérans Félix Beaulieu 
(a joué à Limoilou), Gabriel 
Cormier, Charles Gauthier, 
Maxim Laplante, Raphaël 
Lelièvre, Ben Moreau, René 

Picard (a joué Jonquière) et 
Patrick Pouliot. Les joueurs 
de première saison collé-
giale sont Kohen Carrington, 
Étienne Cormier, William 
Deschênes, Noah Gendron, 
Jérémy Giroux, Emmanuel 
Hounsell et Tristen Mayo.

Les autres cégeps de la ligue 
sont Limoilou, Beauce-Ap-
palaches, Jonquière, Gar-
neau et Matane.  

C’est dans son gymnase que les Voyageurs du Cégep de Sept-Îles amorcent leur saison avec de nouveaux rivaux, 
notamment Sainte-Foy et Rivière-du-Loup. 

Volleyball collégial

Les gars commencent à domicile

« On a des filles qui sautent haut, avec 
de bonnes frappes. »

 —Yan Savoie

(ST) La formation féminine 
des Voyageurs du Cégep de 
Sept-Îles en volleyball fémi-
nin prendra le pouls de ses 
rivales de la Ligue collégiale 
Saguenay–Lac-Saint-Jean/
Côte-Nord (RSEQ  D2) du 
côté d’Alma, cette fin de 
semaine.

La troupe dirigée par un 
nouvel entraîneur-chef en 
Yan Savoie (adjoint l’an der-
nier) aura une idée plus pré-
cise du portrait des autres 
clubs (Alma, Baie-Comeau, 
Chibougamau, Chicoutimi, 
Jonquière et Saint-Féli-
cien), lors du tournoi du 
14 octobre.

Le pilote en sait un peu sur 
Jonquière, encore entraînée 
par un ancien de Sept-Îles, 
Maxime Mimeault. C’est une 
équipe physique, malgré 
le départ de joueuses. La 
formation des Gaillards a 
perdu une joueuse qui a fait 
sa place en D1, mais elle 
en retrouve deux de cette 
équipe. Pour les autres, ce 

sera du hasard. 

Yan Savoie sait cependant 
qu’il mise sur une équipe 
mature, avec un mixte de 
vétérans et de recrues. Il 
comptera aussi sur Léonie 
Lebel, qui était avec les 
Gaillards du Cégep de 
Jonquière en D1 l’an passé. 
Les autres joueuses avec de 
l’expérience au niveau col-
légial sont Julie Delarosbil, 
Vivian Charest, Naïla Lavoie, 
Julia Fillion et Janie Maloney. 

Marianne Boudreault, Leane 
Fontaine Jourdain, Amélie 
Guillemette, Cora-Lee Losier, 
Uahteshish Mckenzie-Jour-
dain et Anabelle Therrien 
ont le statut de recrues.   

« On a des filles qui sautent 
haut, avec de bonnes 
frappes. Nos deux filles de 
centre de l’an passé sont 
aussi de retour (Janie Malo-
ney et Julie Delarosbil) », 
a-t-il mentionné.

Le premier tournoi servira de 

barème à l’entraîneur « pour 
savoir ce qu’on a à travail-
ler ». Ses joueuses ont hâte 
de jouer, elles qui sont à l’en-
traînement depuis quelques 
semaines. 

« Ça permettra de prendre 
le beat et de s’habituer à 
jouer avec la route dans 
les jambes. Par la suite, les 
pratiques entre les tournois 
serviront de motivation pour 
enchaîner. »

Pour l’ensemble de la saison, 
Yan Savoie a comme objectif 
un top 3 au classement et une 

place pour le Championnat 
de la Conférence Nord-Est. 
Les Voyageurs y ont eu accès 

les deux dernières saisons 
et « on veut continuer ce 
qui a été commencé. On a 
l’équipe pour le faire. »

Le seul tournoi à la maison 
sera la qualification pour le 
Nord-Est en mars. L’entraî-
neur aimerait que sa troupe 
ne soit pas sur le terrain, 
signe qu’elle aurait terminé 
en tête du classement. 

Celui qui a déjà dirigé 
Chicoutimi en D3 sera 
secondé par Audrey Des-
roches et Jasmine Napess 
Bergeron. 

La formation féminine des Voyageurs du Cégep de Sept-Îles, en volleyball, 
passera de la pratique aux matchs ce samedi, à Alma. 

Un tournoi à Alma pour prendre le pouls
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Les commotions céré-
brales sont toujours aussi 
présentes dans les sports 
de contact. Il ne faut pas 
en minimiser les consé-
quences. Elles peuvent 
découler en problèmes de 
santé mentale. C’est ce qu’a 
fait savoir Dr Marie-Claude 
Roberge, neuropsycho-
logue pour Traumas Côte-
Nord, interrogée en regard 
de la Semaine de sensibi-
lisation aux commotions 
cérébrales qui se tenait du 
24 au 30 septembre.

Sylvain Turcotte

Selon les données de 2019, 
on parlait de 200 000  com-
motions cérébrales chaque 
année au Canada.  

« Les commotions cérébrales 
sont plus fréquentes qu’on 
le pense et bien qu’aucune 
étude ne permette de déter-
miner le nombre exact de 
blessés, la communauté 
scientifique et clinique qua-
lifie la situation d’épidémie 
silencieuse », a mentionné 
Dre Roberge.

Elle estime que 20 à 40  % 
des athlètes vont subir, par 
année, une commotion céré-
brale. Parmi les sports de 
contact à risques  : hockey, 
football, ringuette, soccer. 

Bon nombre de personnes 
cachent le fait qu’il a subi 
une commotion, se rendant 
plus à risque d’être blessé à 
nouveau.  

Ce qui devient probléma-
tique, c’est que 20  % des 
sportifs qui ont subi une 
commotion cérébrale « vont 
ressentir des symptômes qui 
vont persister au-delà de la 
période de récupération 
normale, soit deux à trois 
semaines après l’incident. 
Ils vont être plus à risque de 
développer ce qu’on appelle 
un syndrome post-commo-
tionnel. »

Cesdits athlètes ont géné-
ralement cumulé un certain 
nombre de chocs à la tête, 
souvent sur une courte 
période, fait savoir la neu-
ropsychologue, indiquant 

que les commotions ne s’an-
nulent pas.

Les conséquences à long 
terme peuvent être graves 
si la personne encaisse deux 
commotions dans un court 
laps de temps. La docteure 
évoque la paralysie, des han-
dicaps physiques, et même 
la mort. « C’est souvent ce 
qu’on appelle le syndrome 
du double impact. »

Santé mentale 

Dr Marie-Claude Roberge 
souligne que la moitié de 
ces athlètes de haut niveau 
seront confrontés à un cer-
tain type de problèmes de 
santé mentale, au cours de 
leur carrière, parlant de cri-
tères d’anxiété clinique et de 
dépression. 

« L’anxiété qui est présente 
avant un coup à la tête, une 
commotion cérébrale, va 
beaucoup influencer la pré-
sentation des symptômes 
après la commotion et ils 
(athlètes) sont plus à risque 
de développer un syndrome 
post-commotionnel. »

Selon d’autres données, les 
enfants et les adolescents 
de 5 à 18 ans vont présenter 
un risque accru de 40 % de 
développer des problèmes 
de santé mentale, après 
avoir subi une commotion 
cérébrale. 

« C’est quelque chose qu’on 
ne parle pas beaucoup, mais 
qu’on parle de plus en plus. 
C’est important d’avoir des 
protocoles de gestion des 
commotions cérébrales. »

Protocole

Dre Roberge rappelle l’im-
portance de retirer un jeune 
de sa pratique sportive dès 
qu’il y a un impact à la tête 
et de déterminer s’il y a pré-
sence de signaux d’alerte ou 
de symptômes, permettant 
ainsi de savoir ce qui devra 
être fait. 

Parmi ces signaux, on 
retrouve la perte ou la 
détérioration d’état de 
conscience, la confusion, 

des vomissements à répé-
tition, des convulsions, des 
maux de tête et de la diffi-
culté à marcher. Sans symp-
tômes, il est recommandé 
une période d’observation 
de 48  heures.  Peu importe 
les situations, un suivi médi-
cal est demandé. 

Par la suite, il sera déterminé 
un protocole de retour 
progressif aux activités 
intellectuelles physiques et 
sportives. 

« On ne reprend jamais le 
sport d’équipe ou de com-
pétition ou de contact avant 
qu’on soit retourné à temps 
plein sans séquelles intel-
lectuelles, comme l’école 
ou le travail », a soutenu 
Marie-Claude Roberge. Elle 
mentionne que les services 
en neuropsychologie sont 
importants. 

« On peut aussi avoir ce 
qu’on appelle un trouble 
neurocognitif léger, avec 
des changements de la per-
sonnalité, des changements 
émotifs, et ça perdure sou-
vent. »

Dre Roberge insiste sur le 
fait qu’il est important de 
ne jamais minimiser les 
séquelles possibles d’une 
commotion cérébrale.  Elle 
mentionne que les parents, 
les entraîneurs et les ath-
lètes prennent davantage 
conscience des impacts. 
« C’est de plus en plus 
vulgarisé. On fait plus de 
recherches, mais il y en a 
encore qui ne vont pas appli-
quer les protocoles et il faut 
faire attention, car les jeunes 
vont souvent ne pas le dire. 
Mieux vaut avoir 48  heures 
de perte de ta vie que deux 
mois, trois mois, deux ans ou 
tout le reste de la vie. »

Il est possible d’en savoir 
plus sur les protocoles pour 
les commotions cérébrales 
via le aqnp.ca ou via le www.
quebec.ca/sante/proble-
mes-de-sante, également 
par le biais de Traumas 
Côte-Nord (www.traumasco-
tenord.ca) et la Dre Marie-
Claude Roberge. 

Les impacts des 
commotions cérébrales

Déjà du vandalisme 
(ST) La Ville de Sept-Îles et son Service des loisirs devront 
trouver des solutions pour les nouveaux terrains de 
tennis et de pickleball, en vue de la prochaine saison. 
Du vandalisme fait que le site aménagé derrière les deux 
écoles secondaires doit être fermé plus tôt en soirée.

« On a eu des appels de citoyens qui trouvaient que 
c’était tôt pour eux 21  h », a fait savoir la directrice du 
Service des loisirs, Noémie Gauthier.

La Ville de Sept-Îles avait pris la décision de fermer les 
terrains plus tôt, en raison de vandalisme. Dans les jours 
suivant l’ouverture officielle le 21 août, des traces de vélo 
sur la surface et des poteaux tordus, risquant d’endom-
mager les ancrages et causer des infiltrations d’eau, ont 
été constatés.

« On n’a pas d’employé sur le site, ni à proximité avec 
d’autres infrastructures. Des citoyens se sont manifestés 
pour se porter volontaires pour de la vigilance. On est en 
mode solution pour l’an prochain », ajoute-t-elle.

Caméra de surveillance, planification différente pour 
l’éclairage et rondes d’employés figurent parmi les pistes 
de Sept-Îles.

Mme Gauthier veut que les nouveaux terrains soient faci-
lement disponibles, tout en limitant les méfaits.

L’effet de nouveauté dans les derniers mois a souvent 
été associé à du vandalisme, en référence au parc des 
Générations, et cette fois, aux terrains de tennis et de 
pickeball.

« Je ne suis pas inquiète qu’on va trouver des solutions », 
a-t-elle mentionné, parlant de la possibilité d’avoir des 
agents de parcs, ou de liaison avec la jeunesse. « On ne 
baisse pas les bras. Il faut offrir des lieux de rassemble-
ment pour les jeunes et il ne faut pas généraliser sur ce 
qui se passe.

Le site sera accessible pour une dernière semaine cette 
saison, la semaine du 16 octobre. La municipalité a pro-
longé le tout avec le beau temps qui est au rendez-vous. 
Il est ouvert de 7 h 30 à 21 h. 

Par ailleurs, la directrice du Service des loisirs a fait savoir 
que le dossier du Skatepark suivait son cours, avec les 
plans et devis en préparation par SpinWorks. 

Inaugurés le 21 août, les nouveaux terrains de tennis et de pickleball 
derrière les deux écoles secondaires de la rue Comeau ont été la cible 
de méfaits.
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COMMENT PARTICIPER  
Inscriptions : Jusqu’au dimanche 22 octobre 2023, 23h59  
Pour s’inscrire : www.lenord-cotier.com/PoolLeNC et cliquer sur la page du concours. Lors de votre inscription, vous devez donner 
votre nom complet, adresse courriel et numéro de téléphone.      
Accès rapide – Nom du pool : POOL-MEDIAS  
Une seule inscription par participant, peu importe le nombre d’adresses électroniques fournies. Âge minimum :  
14 ans (en date du 22 octobre 2023). Toute inscription multiple, incomplète ou présentant de faux renseignements 
sera annulée et ne donnera pas droit à la chance de gagner un prix.  
Les participants doivent choisir quinze (15) joueurs et deux (2) équipes.   
Le classement des participants sera mis à jour quotidiennement et pourra être consulté en ligne via le  
www.lenord-cotier.com/PoolLeNC. Le top 10 du classement sera également publié à quelques reprises durant la saison dans les 
trois journaux.  

Attaquants et défenseurs 
1 but : 1 point (défenseur : 2 points) 
1 passe : 1 point 
1 tour du chapeau : 3 points bonis 

Bris d’égalité 
En cas d’égalité entre deux ou plusieurs participants, le plus petit nombre de parties jouées sera le premier facteur considéré. Le 
deuxième critère sera le plus grand nombre de buts marqués.  

Les statistiques utilisées seront celles traitées et mises à jour par le site www.poolexpert.com.  

ÉCHANGES  |  ÉCHANGES  |  ÉCHANGES  |  ÉCHANGES  |  ÉCHANGES  |  ÉCHANGES  
Il y aura deux périodes d’échanges durant la saison. Vous pourrez alors échanger un joueur d’une ronde pour un autre de la même 
ronde  
Périodes d’échange 
Première période : 1er novembre 2023 au 31 décembre 2023 (***deux joueurs***) 
Deuxième période : 1er janvier 2024 au 29 février 2024 (***deux joueurs***) 

Les points que vous avez accumulés depuis le début de la saison avec le joueur qui sera échangé seront conservés. Seulement les 
points que le nouveau joueur fera à partir de la transaction seront ajoutés aux points totaux du concurrent. 

Note : Pour que vous ayez le droit d’effectuer un échange, vous devez spécifier votre adresse courriel dans votre profil 
et vous devez vous connecter avec la même adresse électronique et non pas avec l’accès rapide.

Les grands prix seront octroyés à la fin de la saison régulière de la LNH (dernier soir prévu de matchs : 18 avril 2024), selon le nombre total de points 
obtenus par les choix constitués par l’ensemble des participants. La date de fin du concours peut varier selon le calendrier de la LNH. Les gagnants 
seront avisés par téléphone ou Messenger et recevront également une confirmation par courriel de leur prix. Ils auront un maximum de 30 jours 
pour réclamer leur prix. La liste des gagnants du concours sera publiée dans le Journal Le Nord-Côtier. Les prix ne sont ni monnayables, ni échangeables. 
Ils peuvent être transférés. Les employés du Journal Le Nord-Côtier ne sont pas admissibles au concours.  

ATTAQUANTS DÉFENSEURS

GARDIENS

RONDE 1 
    Leon Draisaitl (Edmonton) 

    Nikita Kucherov (Tampa Bay) 

    Nathan MacKinnon (Colorado)  

    Mikko Rantanen (Colorado) 

RONDE 2 
    Jack Hughes (New Jersey) 

    Elias Pettersson (Vancouver) 

    Jason Robertson (Dallas) 

    Matthew Tkachuk (Floride) 

RONDE 3 
    Kirill Kaprizov (Minnesota) 

    Mitchell Marner (Toronto) 

    Auston Matthews (Toronto) 

    David Pastrnak (Boston) 

 

RONDE 4 
    Jack Eichel (Vegas) 

    William Nylander (Toronto) 

    Tim Stützle (Ottawa) 

    Tage Thompson (Buffalo)

RONDE 5 
    Jonathan Huberdeau (Calgary) 

    Ryan Nugent-Hopkins (Edmonton) 

    Artemi Panarin (New York Rangers) 

    Brayden Point (Tampa Bay) 

RONDE 6 
    Connor Bedard (Chicago) 

    Roope Hintz (Dallas) 

    Clayton Keller (Arizona) 

    Brady Tkachuk (Ottawa) 

RONDE 7 
    Alexsander Barkov (Floride) 

    Sidney Crosby (Pittsburgh) 

    Steven Stamkos (Tampa Bay)  

    Mika Zibanejad (New York Rangers) 

RONDE 8 
    Johnny Gaudreau (Columbus) 

    Evgeni Malkin (Pittsburgh) 

    Alex Ovechkin (Washington) 

    Joe Pavelski (Dallas) 

RONDE 10 
    Rasmus Dahlin (Buffalo) 

    Miro Heiskanen (Dallas) 

    Quinn Hughes (Vancouver) 

    Cale Makar (Colorado) 

RONDE 11 
    Adam Fox (New York Rangers) 

    Dougie Hamilton (New Jersey) 

    Roman Josi (Nashville) 

    Erik Karlsson (Pittsburgh) 

RONDE 12 
    Evan Bouchard (Edmonton) 

    Charlie McAvoy (Boston) 

    Brandon Montour (Floride) 

    Mikhail Sergachev (Tampa Bay) 

RONDE 13 
    Jacob Chychrun (Ottawa) 

    Noah Dobson (New York Islanders) 

    Josh Morrissey (Winnipeg) 

    Moritz Seider (Détroit) 

RONDE 14 
    Frederik Andersen (Caroline) 

    Sergei Bobrovsky (Floride) 

    Igor Shesterkin (New York Rangers) 

    Ilya Sorokin (New York Islanders) 

RONDE 15 
    Alexander Georgiev (Colorado) 

    Connor Hellebuyck (Winnipeg) 

    Jake Oettinger (Dallas) 

    Stuart Skinner (Edmonton) 

RONDE 16 (Association de l’Est) 
    Hurricanes de la Caroline 

    Devis du New Jersey 

    Lightning de Tampa Bay 

    Maple Leafs de Toronto 

RONDE 17 (Association de l’Ouest) 
    Avalanche du Colorado 

    Stars de Dallas 

    Oilers d’Edmonton  

    Kings de Los Angeles 

RONDE 9 
    Cole Caufield (Montréal) 

    Max Domi (Toronto) 

    Nick Suzuki (Montréal) 

    Tyler Toffoli (New Jersey) 

ÉQUIPES

ATTRIBUTION DES POINTS
Gardiens 
1 victoire : 2 points 
1 défaite en prolongation ou fusillade : 1 point 
1 blanchissage : 4 points 
1 but : 3 points 
1 passe : 1 point

Équipes 
1 victoire : 2 points 
1 défaite en prolongation ou  
fusillade : 1 point 
1 blanchissage : 2 points bonis

DÉTAILS ET INSCRIPTION GRATUITE AU 
au www.lenord-cotier.com/PoolLeNC

Pool de hockey 2 500 $ EN PRIX  
À GAGNERdu
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MANON  
BUCCINNA   
poste 2407 

mbuccinna@lenord-cotier.com

MARIE-PIERRE  
RENAUD    
poste 2414 

mprenaud@lenord-cotier.com

SYLVIE  
GAGNÉ   

poste 2419 
sgagne@lenord-cotier.com

418 960-2090  
le nord-cotier.com 

Imaginez combien d’autres lecteurs ont 
posé les yeux sur cette magnifique publicité!
Après avoir vu votre annonce dans nos pages, plusieurs clients feront un saut dans votre 
entreprise pour découvrir vos produits et services. 
 
Sautez sur l’occasion d’attirer les regards de nos lecteurs sur la Côte-Nord!
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